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Introduction Générale 

        Les cultures maraichères en Algérie ont connu un développement important au 

cours des dernières années La production totale est passée de 6 millions de tonnes en 

2007/2008 à 9,5 millions en 2010/2011, soit une augmentation de 58 %. Puis la 

production nationale des cultures  maraichères a atteint 130,2 millions quintaux en 

2017. Parmi les wilayas les plus productrices du pays, on retrouve en tête de liste les 

wilayas d'El Oued, de Aïn Defla, de Mostaganem, de Biskra, de Skikda et Boumerdès 

(MADR, 2015).. 

       Le Souf est le premier fournisseur de marché nationale en pomme de terre, à 

hauteur de 40% (MADR, 2015). Sur une période de quinze ans (1999-2015) la 

production maraîchère se multiplie par 98 fois, ce qui est faramineuse (DSA, 2015). La 

production de légumes dans la wilaya est variée, on retrouve aussi le poivre, la tomate, 

la carotte et la courgette …etc. Cette dernière est un produit de grande consommation, 

C’est une plante potagère appartient a la famille de Cucurbitaceae. Elle est une 

excellente source de protéines ; de glucides ;  de fibres alimentaires; des minéraux et  de 

vitamine (Messian et Fagbayide, 2004). 

       D’une autre coté, les sols dans la région de Souf sont des sols sableux qui ont 

généralement une texture grossière (DSA, 2015)et par conséquent ils sont dotés d’une 

très grande perméabilité à l’eau et possèdent une très faible fertilité naturelle (Lékadou 

et al., 2008).Pour remédier à la faible fertilité naturelle de ces sols, l’utilisation des 

engrais chimiques qui permet de corriger le déficit du sol en élément minéraux et 

d’améliorer la productivité des cultures (Diallo, 2002) a été envisagée. Toutefois, le 

coût élevé de ces fertilisants chimiques les rend presque inaccessibles aux petits 

paysans. De plus, l’appauvrissement des sols, la destruction de certaines microflores et 

microfaunes du sol ainsi que la diminution des teneurs en matières organiques des sols 

suite à l’utilisation exagérée de ces produits chimiques, limite leur utilisation (Bado, 

2002). Cette situation ne permet donc pas de maintenir la fertilité des sols à long terme. 

Face à cette situation, les agriculteurs utilisent les fertilisants organiques qui constituent 

une source optimale d’éléments nutritifs pour les plantes, comme une des solutions 

alternatives. Cependant, très peu d’études ont été conduites avec le fumier de volailles 

qui est un fertilisant organique à moindre coût, disponibles et accessibles pour la  

plupart des producteurs. La présente étude a été initiée afin d’évaluer le pouvoir 

fertilisant de fumier de volaille sous trois formes (fumier de volailles seule, purin 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_d%27El_Oued
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_A%C3%AFn_Defla
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Mostaganem
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Biskra
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Skikda
https://fr.wikipedia.org/wiki/Wilaya_de_Boumerd%C3%A8s
http://www.fao.org/soils-portal/soil-management/gestion-des-sols-a-problemes/gestion-des-sols-sableux/fr/#c239237
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(fumier+ eau),  et fumier de volailles avec des résidus de culture) sur les paramètres de 

croissance de la courgette cultivé sous serre dans la région de Souf. 

         Le mémoire est structuré en 3 parties : la première partie est consacrée à une 

synthèse bibliographique qui concerne  des généralités sur la région de Souf, et sur la 

courgette et la matière organique. La deuxième partie est réservée à la présentation de la 

méthodologie de travail, le matériel utilisé. Alors que, la troisième partie comporte les 

résultats obtenus et leurs interprétations. Enfin, le manuscrit se termine par une 

conclusion qui synthétise les résultats obtenus avec quelques perspectives. 
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CHAPITRE I 

Généralités sur la région d’El-Oued    

I.1.Situation géographique de la région d’El-Oued    

      La wilaya d’El-Oued, située au Nord-Est de Sahara septentrional, (Bouselsal, 2007), le 

"Souf" vient du nom berbère désignant rivière ou Oued. A l'origine la principale activité des 

habitants de la région était l'agriculture. Chaque palmeraie a vu le jour à la suite d'efforts 

considérables tant sur le plan physique que financier (DSA, 2005). 

Les limites administratives de la wilaya d’El Oued sont : 

 Au Nord : Tébessa et Khenchla ; 

 Au l'Est : Tunisie  

 Au Sud : Ouargla 

 A l'Ouest : Biskra et Ouargla 

Pour ce qui est des limites naturelles, la région du Souf est limitée : 

Au Nord par la zone des Chotts (Melghir et Merouane) ; 

Au Sud par l'extension de l'Erg oriental ; 

A l'Ouest la vallée d'oued Righ ; 

A l'Est : Chott tunisien El-Djerid (Voisin, 2004). 

        La wilaya d'El Oued, est l'une des principales oasis du Sahara septentrional algérien. Elle 

est située au sud-est de l'Algérie, à une distance de 650 km de la capitale, au nord-est du 

Sahara septentrional. Elle occupe une superficie de 44.586 km2 (Voisin, 2004), la longueur de 

sa frontalière avec la Tunisie est de 300 Km environ. 

La wilaya d'El Oued est délimitée : 

- au nord, par les wilayas de Tébessa et Khenchela ; 

- au nord et au nord-ouest par la wilaya de Biskra ; 

- au sud et au sud-est par la wilaya d'Ouargla et à l'est par la Tunisie (Andi, 2013). 
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Figure 01.Situation géographique de la région de d’El Oued (Cartographie, 2018). 

 

I.2.Géomorphologie  

         La région du Souf est une région sablonneuse avec des dunes qui peuvent atteindre les 

100 mètres de hauteur. Ce relief est assez accentue et se présente sous un double aspect. L'un 

est un Erg c'est-à-dire région ou le sable s'accumule en dunes et c'est la plus importante. Cette 

dernière occupe 3/4 de la surface totale de la région. L'autre est le Sahane ou région plate et 

déprimée, formant des dépressions fermées, entourées par les dunes, souvent assez étendus et 

parfois caillouteux ou recouverts par des vieilles formations d'encroûtements gypseux du 

quaternaire (Nadjeh, 1971). 

I.3.Topographie  

         L’altitude moyenne de la région est de 80 mètres accuse une diminution notable du Sud 

au Nord pour être de 25 mètres au-dessous du niveau de la mer dans la zone des Chotts qui 

occupent le fond de l’immense bassin du bas Sahara (ANRH, 2005). La zone d’étude fait 

partie du grand Erg oriental, qui se caractérise par un ensemble de dunes de sable d'origine 

continentale d’altitudes oscillantes entre 64m et 100m (Cornet, 1964). 

         La pente de la zone d’étude (Figure 02) est très faible oscille entre 0.2% à 1.5%, comme 

titre d’exemple nous donnerons les valeurs de pente dans quelques points sur la carte :(A 

=0.8%),(B = 0.2%) (C= 0.75%), (D = 1.5%) et (E=0.3%). Elle est généralement orienté Sud-

Nord, avec des dépressions dans le centre ville d’El-Oued aux niveaux de ; chott et hôtel 

Louss. Il faut signaler l’existence dans la zone d’étude des « Ghouts » (entonnoirs artificiels 

creusés par les habitants pour planter les palmiers et les légumes). 
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Figure 02.Topographie de la zone d’étude à l’El-Oued (DSA, 2020) 

I.4.Facteurs écologiques de la région d’étude 

  

         Les facteurs écologiques d'étude en deux éléments classiques sont: (facteurs abiotiques 

et Facteurs biotiques) 

I.4.1. Facteurs abiotiques 

 

         Les facteurs abiotiques sont représentés par les facteurs édaphiques(Le sol, le relief, 

l’hydrogéologie) et les facteurs climatiques (la température, les précipitations, l’humidité 

relative, le vent et l’insolation) de la région. 

I.4.1.1. Facteurs édaphiques 

I.4.1.1.1. Sol 

         Le sol du Souf est entièrement recouvert de sable. C'est le début de l'Erg oriental 

(Daviault, 1947).  Elle est un sol typique de régions sahariennes. Il est pauvre de matière 

organique, à texture sableux et à structure caractérisée par une perméabilité à l’eau très 

importante (Hlisse, 2007). 

         La couverture pédologique dans le souf, est offre une grande hétérogénéité et se 

compose de sols minéraux bruts, de sols halomorphes (les sols salés) et hydro morphes (c’est 

l’action de l’eau) (Dubost, 1991). 

I.4.1.1.2. Pédologie 

         Les sols de la région du Souf sont généralement peu évolués. Les couches arables sont 

constituées d'un sol sablonneux de forte profondeur et ne constituent pas des couches 

rocheuses. Par ailleurs, ces sols se caractérisent par une faible teneur en matière organique, 

par une structure particulaire à forte perméabilité et par une texture sableuse. Le sable du Souf 

se compose de Silice, Gypse, de Calcaire et parfois d'Argile (Voisin, 2004). Au Nord de la 
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région, on rencontre le gypse sous forme des blocs rocheux profonds et tellement solides. A 

l’Ouest, la pierre gypseuse s'allonge vers la région de Hobba (2007حهٍظ ٬). 

I.4.1.1.3. Relief 

 

         La configuration du relief de la Wilaya se caractérise par l’existence de trois grands 

ensembles à savoir : 

- Région du Souf : Une région sableuse qui couvre la totalité du Souf, d'Est et du Sud. 

- Erg : Une région sableuse qui occupée 3/4 de la superficie de Souf; et se trouve sur les 

lignes (80m Est, 120m Ouest) Cette région fait partie du grand Erg oriental. 

- Région de dépression : c’est la zone des Chotts, elle est située au Nord de la Wilaya et se 

prolonge vers l’Est avec une dépression variante entre (-10m et -40m) et parmi les chotts 

connues il y'a Milghigh et Merouane, auprès de R. N. n°48qui traversée les communes de 

Hamraia et Still  (D.P.S.B, 2014). 

         Selon (Hlisse, 2007) tous Les facteurs topographiques influent le plus souvent sur le 

caractère en fonction écologique, qui agit directement sur la biocénose. Le relief de cette 

région peut influer sur les caractéristiques thermiques ainsi que sur les caractères hydriques et 

sur le régime des vents. 

I.4.1.1.4. Hydrogéologique 

         La vallée du Souf, regroupe un certain nombre d’oasis au sein du Grand Erg oriental, et 

comme dans la plupart des oasis du Sahara septentrional, les seules ressources hydriques 

disponibles pour l'AEP, l’irrigation et l'industrie, sont les nappes souterraines. Celles de la 

région du Souf, sont contenues dans des formations aquifères de natures différentes (Baba, 

2005).La région de Souf possède des ressources hydriques souterraines essentielles, elle est 

caractérisée par les nappes suivantes : 

a)Nappe phréatique  

         La nappe phréatique présent dans toute l'Oasis du Souf correspond essentiellement à la 

partie supérieure des formations continentales déposées à la fin du Quaternaire, elle peut être 

rencontrée à des profondeurs variant de 10 et 83 mètres. Vu son importance, cette nappe 

représentait la source principale d'irrigation d'importantes palmeraies, elle est surtout 

exploitée par des puits traditionnels. 

 La profondeur du toit de cette nappe dépasse parfois 20 mètres. La circulation des 

eaux dans cette nappe est relativement lente sur toute la région du d’El-Oued particulièrement 

dans les zones caractérisées par l'existence de lentilles argileuses qui influent sur la 

perméabilité des sables. Excepté dans région des Chotts la nappe phréatique est présente sur 

toute la zone d’étude (Mehda, 2014).  
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Figure 03. Carte piézométrique de la nappe phréatique de la vallée du Souf en 2002 

(Zine, 2010). 

b) Nappe du Complexe Terminal (C.T) 

  

           La zone de production de cette nappe se situe entre 200 et 500 m, le débit moyen par 

forage varie entre 25 et 35 1/s avec une qualité chimique de 2 à 3 g/1 de résidu sec. Le niveau 

hydrostatique de la nappe oscille entre 10 et 60 mètres selon les zones (DHW, 2007).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 04. Limites de l'aquifère du Complexe terminale avec les niveaux piézométrique 

et les sens d’écoulement (Baba et al, 2006). 
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c)Nappe du Continental Intercalaire (C.I) 

 La nappe du Continental Intercalaire est captée à une profondeur moyenne de 1900 m, 

l'eau de cette nappe se distingue par sa température très élevée atteignant plus de 60 °C, et un 

résidu sec de 2 à 3 g/1 (DHW, 2007). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 05. Limite de l'aquifère du Continental Intercalaire avec les niveaux  

piézométrique et le sens d’écoulement (Baba et al., 2006). 

I.4.1.2. Caractéristiques climatiques 

I.4.1.2.1. Température 

         L’étude de l’évolution de la température est d’une grande importance dans l’estimation 

de l’évaporation et de l’évapotranspiration. Ce paramètre rend compte également de son 

apport d’énergie à la végétation, au pouvoir évaporateur qu’il exerce sur les surfaces 

mouillées, et, enfin, il est à l’origine du fonctionnement du cycle de l’eau. 

Le Souf est caractérisé par des étés brûlants qui sont aussi durs que ceux qui s’observent dans 

le Sahara central (ONM d’El Oued, 2020). Les valeurs de températures mensuelles maximales 

(M) et minimales (m) et leurs moyennes mensuelles enregistrées pour le Souf durant l'année 

2019, sont illustrées dans le tableau 01 

I.4.1.2.2. Précipitations 

 

     Les précipitations sont le résultat du refroidissement de l'air humide provoquant la 

condensation de la vapeur d'eau. La pluviométrie est la mesure des précipitations (Christian, 

2001). La répartition annuelle des précipitations est importante aussi bien par son rythme que 

par sa valeur volumique absolus (Ramade, 2003). Les valeurs des précipitations mensuelles 

caractérisant la région d'étude enregistrées durant l’année 2019,  sont indiquées dans le 

tableau 01. 
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I.4.1.2.3. Humidité relative de l’air 

 

         L’humidité de l’air peut fortement influencer les fonctions vitales des êtres vivats 

(Chauvin, 1956 in Ould El Hadj, 2004). Elle agit sur la densité des populations en provoquant 

une diminution du nombre d’individus lorsque les conditions hygrométriques sont 

défavorables (Dajoz, 1971). ). Les valeurs des Humidité relative de l’air mensuelles 

caractérisant la région d'étude enregistrées durant l’année 2019,  sont indiquées dans le 

tableau 01. 

I.4.1.2.4. Evaporation 

 

         L’évaporation est phénomène physique qui augmente avec la température (Ozenda, 

1977). 

I.4.1.2.5. Vent 

         Les vents de direction Est et Nord-est prédominent, puis à un degré moindre ceux de 

direction Ouest et Sud-ouest, caractérisés par le« Chihili » ou  Sirocco. Généralement c’est au 

printemps que les vents sont les plus forts, ils sont chargés de sables éoliens donnant au ciel 

une teinte jaune et peuvent durer jusqu’à trois jours consécutifs avec une vitesse allant de 40 à 

50 Km/h (Bouselsal, 2016). Les valeurs du vent mensuelles caractérisant la région d'étude 

enregistrées durant l’année 2019,  sont indiquées dans le tableau 01. 
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Tableau 01. Données climatiques de la région d’El Oued durant l'année 2019(ONM El 

Oued, 2020) 

 

DEC NOV OCT SEP AOU JUIL JUIN MAI AVR MAR FÉV JAN MOIS 

13.9 15.7 24 30.8 35.1 35.7 34.2 24.9 21.5 16.9 12.5 10.4 T(C°) 

20.2 21.5 30.2 37 41.6 42.4 41.1 31.5 27.8 23.3 19.3 17.3 TM(C°

) 

8 10.1 17.5 24.5 28.1 28.2 26 17.6 15.1 9.8 5.5 3.8 Tm(C°

) 

1019.4 1014 1015.9 1014.9 1012.3 1011.2 1011.6 1012.7 1011.5 1019.7 1023 1017.8 SLP(h

pa) 

56.3 53.7 48.2 42.4 30.7 25.7 25.1 37.8 43.5 47 44.5 55.4 H% 

1.02 8.38 3.05 10.93 0 0 0 9.66 31.23 11.17 0 0 PP(m

m) 

9.1 9.4 9.5 9.2 9.6 9.5 8.6 9.4 7.9 9.2 9.2 9.3 VV(K

m) 

10.9 12.2 9.5 12 12.9 12.9 13.6 12.9 14.8 11.5 11.9 11.2 V(Km/

h) 

20.8 23.8 17.4 20.2 22.1 22.5 21.6 22.9 24.9 20.5 20.2 19.6 VM(K

m/h) 

0 5 2 3 2 0 0 4 3 5 0 3 RA(J) 

0 0 2 3 1 0 0 1 1 0 0 0 TS(J) 

 

I.4.2.5.6. Durée d’insolation 

         La région d’El-Oued reçoit une quantité de lumière solaire relativement très forte 

(Bouselsal, 2016). A cause de la faible nébulosité de l'atmosphère, la quantité de lumière 

solaire est relativement forte, ce qui a un effet desséchant, tout en augmentant la température 

(Ozenda, 1983). Les durées d'insolation sont évidemment très importantes au Sahara et 

varient assez notablement d'une année à l'autre, et même suivant les périodes de l'année 
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envisagées (Meissa, ,2016). Les durées d’insolation de la région d’El Oued durant l'année 

2019, sont indiquées dans le tableau02. 

Tableau 02. Les durées d’insolation de la région d’El Oued durant l'année 2019, 

DEC NOV OCT SEP AOU JUIL JUIN MAI AVR MAR FÉV JAN MOIS 

301.77 308.96 304.57 367.28 410.58 434.98 422.86 422.69 382.68 363.05 300.34 311.79 Heures 

de 

solei(h

) 

 

I.4.1. Facteurs biotique 

I.4.1.1. Flore de la région du Souf  

          La wilaya d’El Oued a connue ces dernières années un essor constant de sa production 

agricole faisant d’elle l’une des plus riches régions agricoles à l’échelle nationale.Elle dispose 

d’une superficie agricole utile de 76 410 Ha dont 75 100 Ha irrigués et elle est considérée 

parmi les premières régions dattiers du pays. Ce statut de « pôle agricole » par excellence est 

reflété, outre par la phoéniciculture, vocation principale de la région et aussi, par le degré 

atteint par les cultures de la pomme de terre, l’oléiculture, la culture de la tabac et autre 

culture maraîchères (DSA, 2020). 

         La phoéniciculture (terme employé pour la culture du palmier dattier) est exercée dans 

des ghouts saharienne, ces derniers symbolisent la forme prise par les palmeraies 

traditionnelles de la Wilaya de Oued. Ce système agraire ingénieux consiste en effet à aller 

chercher l’eau directement dans la nappe phréatique de la région en plantant les palmiers de 

telle sorte que les racines des arbres atteignent la nappe phréatique et s’alimentent ainsi sans 

recours à un système d’irrigation, c'est le principe de la culture Bour (en sec), on n'importe 

pas d'eau d'irrigation mais les palmiers va chercher lui-même ce dont il a besoin. Les limites 

des ghouts atteignent la frontière libyenne au sud et voisinent avec les Monts des Nemamchas, 

suivant une ligne passant par Negrine, s'étire à l'est à la frontière tunisienne et à l'ouest par 

l'immense oasis d'Oued Righ. La production des dattes est de 2 137 520 quintaux (toutes 

espèces confondues) sur une superficie de 36 317 ha dont la production de Deglet Nour est de 

1 423 000 quintaux (DSA, 2020). 

          La wilaya d’El Oued s’est imposée à la tête des régions productrices de la pomme de 

terre avec une contribution de 24% à la production nationale, les récoltes obtenues ces 

dernières années pour la pomme de terre placent cette wilaya saharienne, du grand erg 

oriental, en tête des zones productrices à l’échelle nationale (apparaissant comme une réponse 

à l’ennoiement des Ghouts), à la faveur de la réunion des facteurs et conditions 

pédoclimatiques propices au développement de cette culture. La production de la pomme de 
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terre est de 11 725 000 quintaux sur une superficie de 35 000 ha soit un rendement de 335 

quintaux/ha. 

        L'oléiculture, expérience récente dans la wilaya, a, après un début timide, gagné du 

terrain, avec l'intérêt croissant que lui accordent les agriculteurs de la région pour atteindre 

aujourd'hui une surface de 2 913 ha d'oliveraies ayant donné lieu à une production annuelle de 

15 000 quintaux d'olives de bonne qualité nutritive, selon les responsables de la direction 

locale des services agricoles (DSA, 2020). 

         Des données bibliographiques sont exposées pour ce qui est de la végétation de la région 

du Souf. Selon (2007) حهٍظ, le couvert végétal du Souf présente une faible diversité et densité. 

Il est représenté par des plantes spontanées caractérisées par une rapidité de croissance, une 

petite taille et une adaptation vis-à-vis des conditions édaphiques et climatiques de la région. 

         Les plantes spontanées et les mauvaises herbes sont représentées le plus  souvent par des 

Poaceae, des Fabaceae, des Cyperaceae, des Asteraceae et des Liliaceae (Ozenda, 1983). 

Parmi les familles les plus riches en espèces, les Poaceae occupent le premier rang avec 

Stipagrostis pungens(Ozenda, 1983).  

I.4.1.2. Faune de la région  

          Le développement agricole et de l’élevage dans la wilaya a commencé, depuis l’année 

2000, en atteignant en 2014 une surface de 2.215 hectares structurés en 41 périmètres 

agricoles, éparpillés à travers les 30 communes de la wilaya, dont la grande part est revenue 

aux collectivités à vocation agricole. Cette démarche d’extension de la surface agricole a fait 

passer le nombre des exploitations agricoles dans la wilaya d’El Oued à 48 400 entités ayant 

impulsé le développement agricole et l’élevage, pour la production de viandes rouges 

(Bouselsal, 2016). 
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CHAPITRE II 

Généralité sur la courgette 

II.1. Généralité  la famille Cucurbitaceae 

       La famille de Cucurbitaceae comprend environ 120 genres et 760 espèces. (Andres., 

2003).  Elle est représentée par des plantes dicotylédones grimpantes à croissance rapide, 

portant des feuilles aux lobes palmés, des vrilles hélicoïdales et des fleurs unisexuées 

monoïques ou dioïque à racine charnue parfois très grosse. Les sépales et les pétales sont au 

nombre de cinq (5) généralement et les pétales sont soudés au moins à la base. 

L’inflorescence que l’on rencontre le plus souvent est une cyme, inflorescence simple, dans 

laquelle l’axe principal est terminé par une fleur (Roques, 1959). Les fruits sont en général 

des baies à exocarpe, coriaces ou indurées, plus rarement une capsule sèche ou charnue à 

déhiscence variable (Spichiger et Figeat, 2002) (Figure 06). 

 

Figure 06. Caractéristiques des Cucurbitacées (Spichiger et Figeat, 2002). 

((A) a : fruit, b : coupe transversale d’un fruit, c : graine, d : coup d’un grain ; (B) a : fleure 

mal, b: fleure femelle, c : diagramme mal, d : diagramme femelle.) 

          La famille de Cucurbitacées est le plus diverses parmi les plantes alimentaires .Elle 

comportant les courges, les citrouilles, les melons, les concombres, et les pastèques… Les 

plantes de cette famille sont généralement tolérantes à la sécheresse, mais sensibles au gel et 

sont reconnus comme la source principale des cucurbitacines (Sari-Hassoun, 2015) 

II.2.Courgette  

II.2.1. Description 

          La courgette est une plante potagère qui pousse au sol ; elle possède de grandes feuilles. 

Elle a des fleurs de couleur jaune, qui donnent le fruit appelé également courgette. Elle est 

une plante annuelle à croissance indéterminée. Le fruit est une baie charnue, uniloculaire, sans 

cavité centrale, cylindrique, parfois en massue, généralement de couleur verte. Les fruits 
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naissent à partir des axillaires foliaires, attachés par un pédoncule épais et court. Ils sont 

récoltés avant maturité complète avant qu’ils durcissent. En conditions printanières précoces, 

les premiers fruits sont récoltés entre 70 et 85 jours après le semis. De couleur, uniforme ou 

rayée, tachetée, son intensité est un facteur variétal (Erard, 2002). C'est une plante monoïque : 

les fleurs mâles et femelles coexistent sur une même plante, mais distinctement (Boukortt, 

2016). 

       Les variétés Cucurbita pepo, utilisées pour la production de la courgette sont le plus 

souvent des hybrides F1 (Chaux et Foury, 1994).           

         On la cultive en potager ou en serre, selon le mode de production. La courgette est 

constituée de 62 % d'eau et de 38 % de matières organiques. La courgette est un fruit de 

forme allongée ou ronde, et de couleur verte ou jaune. Le système racinaire explore 25 à 30 

cm en sol sableux irrigué et 60 cm en sol aux textures plus fines. Quant à la physiologie de la 

floraison, il n'y a pas de fleurs à l'aisselle des 6-7 premières feuilles, les fleurs femelles (figure 

02) apparaissent à peu près 40 jours après semis. 10 jours après, les fleurs mâles (figure 07) 

apparaissent puis enfin les fleurs mâles et femelles alternent: la pollinisation peut s'effectuer. 

Elle a l'allure d'un grand concombre. Bien qu'il s'agisse d'un fruit au sens botanique du terme 

parce qu'elle contient les graines de la plante, elle est communément utilisée comme un 

légume (Boukortt, 2016). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 07. Fleurs de courgette (fleur femelle à gauche,  mâle à droite) (Conseil, 2009) 

I.2.2. Origine  

         La courgette, vieille de 1.200 ans avant notre ère, est une légume annuelle qui appartient 

à la famille des Cucurbitacées, originaire de l’Afrique tropicale.  Cucurbita pepo est indigène 

des régions chaudes et tempérées de l'Amérique centrale  et de l'Amérique du Nord et y est 

cultivé. IL existe également en forme sauvage en Europe et en Asie. L'origine est incertaine. 

L'ancêtre commun de toutes les variétés actuelles de Cucurbita pepo provient probablement 
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du Mexique, comme le confirment les résultats archéologiques (Andres, 2003). Elle a été 

rapidement adoptée en Afrique et en Asie, mais, c'est dans le Bassin Méditerranéen où elle 

s’est plus développée. La culture préfère des sols légers, neutres et riches en humus. Le sol 

doit être souvent frais. C’est une plante gélive qui aime le soleil et la chaleur (Si 

bennaceur.,2005). 

I.2.3. Systématique 

         La courgette est une dicotylédone légumière de la famille des cucurbitacées. Sa position 

systématique selon Feller et al. (1995) est représentée dans le tableau 03. 

Tableau 03. Position systématique de courgette (Feller et al.,1995) 

Classification classique 

Règne Plantae 

 embranchement Magnoliophyta 

Classe Magnoliopsida 

Ordre Violales 

Famille Cucurbitaceae 

Genre Cucurbita L. (1753) 

Espèce Cucurbita pepo L. (1753) 

 

II.2.4. Composition de la courgette  

          La courgette, du même genre que les courges et les potirons est la seule espèce dont le 

fruit est récolté et consommé à un stade immature (Mathieu et al., 2009). La courgette- est 

principalement cultivée pour l'alimentation. Elle peut être consommée comme légumes, soit 

cuite à l'eau ou grillée. Les graines sont prisées pour leurs propriétés médicinales. La 

composition nutritionnelle des fruits de C. pepo varie quelque peu selon le type de degré de 

maturité. La composition de 100 g de courgette est : 95,3 g d'eau : 59 KJ d'énergie ;1,2 g de 

protéines; 0,14 g de lipides; 2,9 g de glucides; 1,2 g de fibres alimentaires; 15 mg de calcium; 

22 mg de magnésium; 32 mg de phosphore; 0,4 mg de fer; 0,2 mg de zinc; 340 UI de 

vitamine A ; 0,07 mg de thiamine ; 0,03 mg de riboflavine ; 0,4 mg de niacine ; 22 μg de 

folate; 90 mg d'acide ascorbique (Messian et Fagbayide, 2004). 
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II.2.5. Exigences édaphiques et climatiques de la culture de courgette 

II.2.5.1. Sol  

        La culture de la courgette est peu exigeante en sol. C'est une plante qui s'adapte à une 

gamme très large des sols. Elle préfère toutefois des sols profonds, bien aérés, souples et 

riches en matières organique avec une texture franche (Anonyme 1, 2020).  

II.2.5.2. Température 

       La courgette au même titre que d'autres Cucurbitacées, exige des conditions de chaleur 

pour se développer. Cependant elle exige des températures moins élevées que les autres 

cucurbitacées et légumes de saison chaude (Abatzian et al., 2003). 

        Les températures optimales, minimales et maximales pour chaque stade de développement 

sont les suivantes: 

a. Stade de germination: Minimale 15°C - maximale 40°C - Optimale (20 à 28°C). 

b. Stade de croissance végétative: Minimale 10°C - maximale 35°C - Optimale (25 à 30°C). 

c. Stade de floraison: Minimale 10°C - maximale 35°C - Optimale (20 à 25°C°) (Anonyme 1, 

2020). 

II.2.5.3. Pluviosité  

         Selon FAO, (1988), la grande rapidité de croissance de la plante de courgette exige la 

présence d'une quantité d'eau optimale dans les différents organes et dans le sol. La courgette 

craint J'excès d'humidité, elle a besoin d'environ 2,5 cm d'eau par semaine pour produire 

correctement (Messian et Fagbayide, 2004). 

II.2.5.4. pH  

        Les valeurs de pH optimales se situent entre 5,6 et 6,8 (sols légèrement acides). 

Néanmoins, la culture de la courgette peut s'adapter à des pH compris entre 5 et 7. Des pH 

basiques peuvent, par contre, induire des carences nutritionnelles. Concernant la salinité, la 

courgette est une plante moyennement tolérante à la salinité, moins que le melon et la 

pastèque et plus que le concombre (Anonyme 1, 2020). 

II.2.5.5. Besoins nutritionnels 

         La culture de la courgette a notamment besoin d'une fumure abondante et anticipée 

ou compost avant la mise en place des semailles (Anonyme 1, 2020). 

 

https://www.bio-enligne.com/fertilisation/210-fumure-organique.html
https://www.bio-enligne.com/fertilisation/211-compostage.html
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II.2.6. Pratiques culturales 

II.2.6.1. Préparation du sol  

         Pour favoriser et accélérer la germination, il est recommandé de semer les grains à une 

profondeur d’environ 2,5 cm dans des billons d’une hauteur entre 12,5 et 20 cm préparés 7 à 

10 jours à l'avance (Si Bennceur , 2005). 

II.2.6.2. Semis  

        La courgette peut être installée de deux manières, soit en pépinière dans des plateaux 

alvéoles remplis de tourbe, et ceci pendant une période allant de septembre à janvier, soit en 

juin-juillet, pour une culture d’arrière saison, c'est-à-dire pour cibler une production entre les 

mois d’octobre et novembre (Si Bennceur.2005).Un terrain frais pendant le semis est 

nécessaire car un manque d'eau provoquerait une levée irrégulière (Abatzian et al., 2003). 

        L'écartement entre lignes devrait être compris entre 90 cm à 120 cm. Il est recommandé 

de semer en poquets de 3 graines, en gardant 1 plante par poquet. Dans la ligne l'espacement 

entre les plantes devrait être de 50 cm à 90 cm. Le peuplement visé doit être en fonction du 

type de sol et de sa fertilité, de la disponibilité en eau d’irrigation   (Si Bennceur, 2005). 

II.2.6.3. Entretien 

         Afin d'assurer le développement de la courgette dans de meilleures dispositions, il est 

recommandé de garder la terre humide tout au long du cycle de la culture (Anonyme 1, 2020). 

.Les différents herbicides tels que le claramben et le benslide sont utilisés avant la période de 

semis (FAO, 1988), le chortal et le fluazifol-p-butyl sont respectivement utilisés avant et après 

la levée de la courgette (Ferrier, 2005).  

        Pour la fertilisation, la courgette exige un apport d'azote et d'oxyde de potassium (FAO, 

1988).Pendant le stade de fructification et durant la formation des fruits de courgette, il est 

conseillé de fertiliser au moins une fois par semaine. Opter pour un engrais organique 

relativement riche en potassium (Anonyme 1, 2020). 

D’une autre coté, il est conseillé d’employer les brise-vent, particulièrement dans les parcelles 

exposées au vent. Des brises vent de céréales ont été trouvés efficaces. Le blé, l’orge, le 

triticale, l’avoine, et le seigle peuvent être employés (Si Bennceur.2005). 
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II.2.6.4. Récolte 

      Les courgettes se cueillent avant qu'elles soient mûres, 40 à 50 jours à partir du semis et 3 

à 6 jours après la floraison (Si Bennceur, 2005). Elle se fait lorsque les fruits atteignent la 

taille commerciale de 20 à 25 cm, avant que les graines ne se distinguent de la chair (Messian 

et Fagbayide, 2004). La cueillette, qui doit être faite à l’aide d’un sécateur afin de ne pas 

endommager les plantes. Il est recommandé de faire des récoltes presque quotidiennes en été 

vu que la moyenne de croissance des fruits est d’environ 1,8 cm/jour. Le fruit qui présente 

une taille comprise entre 17,5 à 20 cm au moment de la récolte est considéré de qualité 

supérieure (Si Bennceur, 2005). 

II.2.6.5. Conservation 

         Les courgettes se conservent jusqu’à 8 / 10 jours dans un endroit sec et ventilé, mais 

perdent leur brillance et leur fermeté après 4-5 jours. Les conditions idéales de conservation 

au frigo sont entre 0 à 4 °C avec une hygrométrie de 85-90% (Conseil et al., 2009) 

II.2.7. Stade de croissance de la courgette 

II.2.7.1. Germination 

         La vie de la courgette commence avec la germination, lorsque la température du sol se 

réchauffe à environ 70 degrés Fahrenheit, ce qui oblige la graine à absorber de grandes 

quantités d'eau. L'eau déclenche la croissance de l'embryon, et bientôt, il dépasse les limites 

étroites du tégument et éclate. La racine émerge en premier, orientant et ancrant correctement 

la graine dans le sol. Ensuite, les feuilles primitives, appelées cotylédons, s'étirent vers le 

haut, repoussant le sol et atteignant la lumière (Anonyme 2,2020) 

II.2.7.2. Croissance 

         Les courgettes poussent sous deux formes: buissonnantes, ou déterminées, et vignes, ou 

indéterminées. La croissance d'un petit semis vers ces grandes formes nécessite une mitose 

rapide, un processus au cours duquel les cellules font une copie supplémentaire de leur 

matériel génétique et se divisent en deux cellules. La croissance se produit dans une partie de 

la plante appelée méristème, qui se trouve à l'extrémité croissante d'une vigne de courgette, à 

l'extrémité des racines et dans les nœuds, des points le long de la tige qui se transforment en 

feuilles et en fleurs. La période optimale pour se former courgettes fleurs femelles est une 

journée courte et des températures basses dans les conditions optimales d’humidité du sol 

(Nesmith et al., 1994). La plupart des variétés répondent à l'augmentation de la température 

jusqu'à 30 ° C avec l'initiation des fleurs mâles (Suleiman et Suwwan., 1990). Différenciation 
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des fleurs de courgette a généralement lieu avant que les plantes forment deux feuilles 

appropriées (Hume et Novell., 1983).  

          La capacité de la courgette à produire autant de structures différentes à partir d'un seul 

type de cellule permet à la plante de croître rapidement, produisant des fruits comestibles en 

quelques mois (Anonyme 2,2020).  

II.2.7.3. Reproduction 

          Au cours de la dernière étape de la vie de la courgette, elle concentre son énergie sur la 

production de graines pour assurer la survie de la prochaine génération. Lorsque les jours 

s'allongent au milieu de l'été, les méristèmes le long de la vigne se transforment en boutons 

floraux. Les courgettes, comme tous les membres de la famille des courges, produisent des 

fleurs mâles et femelles séparément sur une même vigne et dépendent des abeilles pour 

transporter le pollen des fleurs mâles aux fleurs femelles. Une fois la pollinisation effectuée, 

le pollen se développe dans un tube qui pénètre dans l'ovaire de la fleur femelle et dépose des 

spermatozoïdes où ils peuvent féconder l'ovule à l'intérieur. Chaque ovule à l'intérieur de 

l'ovaire se développe en une graine distincte, et la paroi de l'ovaire s'épaissit en une couche de 

fruits charnus, le fruit vert savoureux que vous reconnaissez comme des courgettes (Anonyme 

2,2020). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 08. Stade de croissance de la courgette (Anonyme 3,2020) 

II.2.8. Stades phrénologiques  

        Selon Feller et al. (1995), l’échelle des stades phrénologiques des légumes dans la 

famille des courges est comme suit : 

1. Stade principal 0 : germination de semence sèche à la levée cotylédons percent la surface 

du sol. 
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2. Stade principal 1 : développement des feuilles de l’étalement des cotylédons de 9-19 

feuilles étalées sur la tige principale. 

3. Stade principal 2: formation de pousses latérales, de la 1ère à la 9
ème

 pousse latérale 

primaire est visible. 

4. Stade principal 3: apparition de l’inflorescence, La première ébauche d’une fleur est 

visible sur la tige principale, l’ovaire est allongé- la première ébauche florale est visible sur la 

pousse latérale tertiaire. 

5. Stade principal 6: la floraison, La première fleur est ouverte sur la tige principale- 

première fleur ouverte sur la pousse latérale tertiaire. 

6. Stade principal 7: développement du fruit, Le premier fruit de la tige principale a atteint sa 

taille et forme typiques, le premier fruit de la 3ème pousse latérale atteint sa taille et forme 

typiques. 

7. Stade principal 8 : maturation du fruit et des graines, 10% des fruits ont la coloration 

typique du fruit à maturité-maturation complète, les fruits ont atteint leur couleur typique de 

pleine maturité. 

8. Stade principal 9 : sénescence ; La plante est morte. 

II.2.9.  Principales maladies de la courgette 

         La particularité écologique de la culture de la courgette l’expose à diverses nuisances 

notamment les champignons, les bactéries, les virus et les ravageurs  

II.2.9.1. Maladies cryptogamiques 

II.2.9.1.1. Pourriture ou moisissure grise (Botrytis)  

       Cette maladie est causée par Botrytis cinerea qui est un champignon causant des maladies 

sur végétaux, polyphage et provoque des mortifications des tissus végétaux appelées nécrose 

affectant les organes aériens et fruits de plantes (Blancard, 2009). C’est un champignon a 

plusieurs plantes hôtes capable d’attaquer plus de 230 espèce (Pande et al ., 2001). 

Responsable de la pourriture grise ; Cette maladie se développe plus facilement dans certaines 

circonstances liées aux conditions climatiques, à la sensibilité de la plante elle- même et aux 

facteurs culturaux (Blancard, 2009) 

       Une humidité relative de 90% et une température 17 à 23°C sont les facteurs qui 

favorisent cette maladie. Botrytis est un champignon de faiblesse, alors lors de l’effeuillage, 

ébourgeonnement ou du tuteurage. Il y’a une propagation importante de l’infection (El akel et 

al., 2001)  
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         Cette maladie est responsable de taches sur les feuilles de la plante qui s'initiant 

fréquemment en bordure du limbe. Celles-ci sont plutôt circulaires, au moins en début 

d'évolution, humides, et se nécrosent progressivement (figure 09).  Les fruits des 

Cucurbitacées, possèdent des portes d'entrée naturelles susceptibles d'être colonisées 

par Botrytis cinerea, et notamment  des bases nutritives (tissus sénescents comme des fleurs, 

ou des pétales desséchés) ou des blessures. C'est notamment le cas au niveau de la cicatrice 

stylaire où les pétales fanés restent attachés durant un laps de temps plus ou moins long en 

fonction de l'hygrométrie ambiante. Ces derniers sont des bases nutritives idéales qui 

permettent à ce champignon opportuniste de s'installer et de contaminer dans un second temps 

les fruits. Ainsi, une pourriture humide, sombre se développe à l'extrémité des fruits (figure 

09) (INRA, 2013). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

                                            a                                                                   b 

Figure 09. Symptômes de la pourriture grise a)  sur les feuilles et b) sur les fruits de la 

courgette (INRA, 2013) 

II.2.9.1.2. Oïdium  

         L'oïdium des cucurbitacées est une  maladie fongique due à 

plusieurs espèces de champignons ascomycètes dela famille des Erysiphaceae, les plus 

communs étant Eysiphe cichoracearum et Sphaerothea fuligenea sont responsables de la 

maladie foliaire(Messian et Fagbayide, 2004).  

         C'est l'une des maladies foliaires les plus fréquentes et destructives du feuillage qui sévit 

aussi bien en serre qu'en plein champ. Affectant une forte proportion du feuillage, Elle se 

caractérisée par de taches poudreuses à duveteuses, circulaires et blanches, apparaissant sur 

ou sous les feuilles (figures 10). Habituellement, elles se développent plutôt sur les vieilles 

feuilles, les plus basses et les plus ombragées. Ces taches se multiplient, confluent, et 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Maladie_cryptogamique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Esp%C3%A8ce
https://fr.wikipedia.org/wiki/Fungi
https://fr.wikipedia.org/wiki/Ascomycota
https://fr.wikipedia.org/wiki/Famille_(biologie)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Erysiphaceae
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couvrent finalement progressivement les faces supérieure et inférieure du limbe entraînant la 

sénescence prématurée des feuilles.  Elle est à l'origine d'importantes pertes de rendement, et 

d'une baisse de la qualité des fruits et de leur durée de conservation. Ajoutons que les plantes 

oïdiées, plutôt dépourvues de feuilles, ont leurs fruits plus exposés aux brûlures solaires 

(INRA, 2014) 

          Le développement de la maladie est favorisé par une humidité relative comprise entre 

50 et 70% et une température entre 20 et 25°C. La présence d’eau libre n’est pas nécessaire 

(El akel et al., 2001). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Figure 10. Taches poudreuses circulaires et blanches sur les feuilles de la courgette 

(INRA, 2014) 

II.2.9.1.3. Mildiou des cucurbitacées 

        Cette maladie est causée par Pseudoperonospora cubensis  qui se développe 

essentiellement sur les feuilles des cucurbitacées (SNHF, 2018). Il provoque des taches 

foliaires plus ou moins larges qui peuvent présenter des points communs mais aussi quelques 

différences, ceci en fonction des espèces parasitées et des conditions climatiques notamment : 

-quelques soit l'espèce attaquées, les taches sont d'abord humides (figure 11)., huileuses, puis 

elles jaunissent et se nécrosent progressivement. 

         Sur la courgette, les taches sont surtout angulaires car elles sont délimitées par les 

nervures, ce qui confère au limbe un aspect mosaïque (figure11). Ainsi, les feuilles présentent 

à terme une mosaïque en taches jaunes et/ou brunes si les lésions sont nécrosées. Ces pseudo-

mosaïques ne doivent pas être assimilées à celles provoquées par les virus  (INRA, 2014) 

 

 

 

 

http://ephytia.inra.fr/fr/Contents/view/8119
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     a)                                             b) 

Figure 11. Symptômes de mildiou sur les feuilles de la courgette : a) taches humides. b) 

aspect mosaïque (INRA, 2014 ; SNHF, 2018).  

II.2.9.2.Maladies bactériennes  

II.2.9.2.1. Pourritures molles 

      Pectobacterium carotovorum subsp. Carotovorum est distribuée sur une aire 

géographique plus vaste et est la cause de la pourriture molle d’une diversité de fruits et de 

légumes (Hadas et al., 2001).Sa présence est rapportée dans quelques zones de production de 

courgettes et courges, notamment aux Etats-Unis, au Mexique, au Japon, en Chine, en Europe 

(en Pologne et en Italie notamment). En conditions climatiques humides et plutôt chaudes, 

cette bactérie provoque des pourritures humides sur  tiges et/ou sur fruits, aussi bien au champ 

que sous abri, et au cours du transport des fruits que pendant leur stockage (INRA, 2013). 

Fertilisation organique et azotée excessive des plantes et  les arrosages trop abondants sont  

les conditions favorables à l’apparition de cette maladie (SNHF, 2018). 

        Pectobacterium carotovorum subsp. carotovorum s'attaque surtout à la tige de la 

courgette, et se développe notamment à l'intérieur de celle-ci. L'altération interne de la tige 

n'est pas sans conséquence sur le fonctionnement des pieds de courgette, et notamment sur le 

transport de l'eau et des éléments minéraux. Celui-ci est limité voire interrompu à terme, ce 

qui entraîne des jaunissements et flétrissements foliaires (figure 12) et l'effondrement des 

plantes, Des symptômes peuvent aussi être observés sur les feuilles et les pétioles de la 

courgette et des courges. Des lésions humides noirâtres se forment sur le limbe, ceinturées 

plus ou moins par un large halo chlorotique. Des tronçons des pétioles sont parfois ceinturés 

par une pourriture humide entrainant à terme une rupture d'alimentation des feuilles, et donc 

leur dessèchement à terme (figure 12).Lorsqu'elle envahit les fruits, cette bactérie est à 

l'origine d'une pourriture humide évoluant rapidement.  Les tissus humides et mous présent 

une teinte brun sombre à noirâtre (INRA, 2013).  
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     a)                                             b) 

Figure 12. Symptômes de Pourritures molles sur les feuilles de la   courgette : 

a) flétrissements foliaires b) pourriture humide (INRA, 2013)  

II.2.9.3. Maladies virales 

Les principaux virus qui s'attaquent à la courgette sont :  

II.2.9.3.1. Virus de la mosaïque du concombre (CMV)  

        La plante est caractérisée par un raccourcissement marqué des entre-nœuds, des pousses 

apicales qui lui confère un aspect compact et buissonnant. Leurs folioles sont petites et roulée 

vers le haut. Les vieilles feuilles sont de taille normale et présentent une mosaïque légère et 

leur fruits sont piquetés et/ou mosaïqués (figure 13). Les rendements sont considérablement 

réduits et les fruits sont peu nombreux, petits et maturité inégal (Gallitelli, 2000). Le CMV 

peut être acquis et transmis par plus de 80 espèces de pucerons des plantes infectées vers les 

plantes saines (Gallitelli, 2000). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

a) b) 

Figure 13. Symptômes de la mosaïque du concombre sur les feuilles et les fruits de la 

courgette : a) déformation des feuilles b) fruits piquetés et/ou mosaïqués (INRA, 2013) 
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II.2.9.3.2. Mosaïque jaune de la courgette 

         Le virus de la mosaïque jaune de la courgette est la principale virose affectant les 

cultures de Cucurbitacées (pâtisson, courgette, giraumon, calebasse, concombre, etc. Ce virus 

peut causer des dégâts extrêmement graves, provoquant des pertes de récoltes importantes si 

une méthode de lutte préventive n’est pas adoptée à temps. 

         Le feuillage montre des symptômes de mosaïque (alternance de couleur jaune, vert clair 

et vert sombre) (figure 14). ou de jaunissement, souvent associé à des déformations foliaires 

importantes (feuille filiforme ou enroulement des jeunes feuilles). Une réduction de la taille 

des plantes est aussi souvent observée. Les fruits sont souvent mosaïqués (avec des stries 

vertes), flétris et bosselés (figure 14), ce qui réduit leur valeur commerciale (AREU., 2005). 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

                                             a)                                             b) 

Figure 14. Symptômes de la mosaïque jaune sur les feuilles et les fruits de la   courgette : 

a) mosaïque b) boursouflures (INRA, 2013)  

II.2.9.4. Management des maladies de la courgette  

        Il est conseillé de ne pas planter la courgette sur la même parcelle d’une année sur l’autre 

car on risque d’avoir des problèmes tels que l’apparition de maladies et parasites ainsi que 

l’épuisement du sol. Il est conseillé d’alterner la plantation de la courgette avec des plantes à 

racines comme les carottes… et des légumes à feuille comme la laitue (Si Bennceur, 2005). 

II.2.10. Ravageurs  

I.2.10.1. Oiseaux 

       Les principaux ravageurs animaux de la culture de courgette sont les  oiseaux (dans les 

quelques jours qui suivent le semis ou la plantation) (Conseil et al., 2009) qui déracinent le 

jeune plant en le pinçant pendant les jours qui suivent les semis ou la plantation (Mathieu et 

al., 2009). 
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II.2.10.2. Pucerons (Aphis gossypii).  

      Les pucerons sont de petits insectes qui se nourrissent de la sève élaborée des plantes et 

provoquent des dégâts directs. En prélevant la sève, ils affaiblissent la plante (Elodie, 2016).    

Leur salive toxique provoque la décoloration, la déformation ou la destruction des tissus 

végétaux qui réduisant ainsi les ressources disponibles pour la croissance et le développement 

de la plante (Dib, 2010). 

     Le puceron est le principal vecteur de virus, et qui affaiblissent les cultures. En culture 

sous abri, ou par forte chaleur, les foyers peuvent se développer très rapidement et favoriser le 

développement de fumagine (champignon noir, qui colonise le feuillage et huit à la 

photosynthèse). Leurs piqures provoquent crispation ou l’enroulement des feuilles. Ils sont 

localisés sous les feuilles. Les pucerons (figure 15) secrètent un miellat sur lequel se 

développe la fumagine (Moreau et Leteinturier, 1997). 

       Pour limiter les dommages engendrés par ces insectes, l'usage de la cyromazine permet 

de contrôler efficacement leurs larves (FAO, 1988).  

 

Figure15. Pucerons (Aphis gossypii) (INRA, 2014) 

I.2.10.3. Acariens (Tetranychus urticae)  

       Ils apparaissent par temps chaud et sec, à la face inférieure des feuilles. Ils provoquent 

une décoloration du feuillage. Ils se développent par temps chaud et sec. Un bassinage 

(aspersion) de la culture permet de réduire leur impact (Conseil et al., 2009). 

          Les acariens piquet les folioles à la face inferieure mais aussi éventuellement à la face 

supérieure. Ces piqûres provoquent un dessèchement des cellules, donnant un aspect 

moucheté à la face supérieure. En cas de forte attaque, un dessèchement de feuilles ou de la 
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plante entière peut être observé avec la présence de toiles très fines caractéristiques qui 

recouvrent les organes atteints (Trottin-Caudal, 2011).  

          Les acariens se développent et se multiplient très rapidement par temps chaud et sec 

(température supérieure à 22°C et humidité relative inférieure à 50%) (Trottin- Caudal, 2011). 

II.2.10.4. Nématodes à galles (Meloïdogines spp)  

          La courgette y est particulièrement sensible. Les nématodes (figure 16) causent un 

flétrissement aux heures chaudes, un ralentissement de la croissance et un jaunissement. Les 

symptômes sont similaires à un stress hydrique, mais une augmentation des irrigations ne 

ferait qu'aggraver les dégâts.  

 

 

 

 

 

 

 

       Figure16. Nématodes à galles racinaires (SNHF, 2018) 

II.2.11. Variétés de courgette utilisées en Algérie 

II.2.11.1.Verte d'Alger  

         Variété précoce et productive donnant de petits fruits vert clair, finement striés. Excellente 

qualité gustative. Culture facile (Anonyme 2, 2020). Les fruits sont de couleur vert clair ponctué 

de gris ; court et cylindrique évasé. Bonne résistance à la sécheresse. Cette variété traditionnelle 

plein champ, originaire d'Algérie, est également appelée "Grise d'Alger"(Boukortt, 2016).  

II.2.11.2. Diamant  

        Variété très productive et très rustique, à la qualité des fruits à recommander.  

II.2.11.3. Jedida  

        Elle est moyen, précoce, hybride, vigoureuse, cylindrique évasé, vert clair et plein champ. -

Première F1 : est très précoce, port aéré, moyen bulbeux, vert clair et marbré plein champ ; et 

abris leur production abondante et prolongée (Boukortt, 2016).   

 



Généralités sur la courgette 
 

 28 

II.2.11.4. Première F1  

Elle est très précoce, port aéré, moyen bulbeux, vert clair et marbré, leur production 

abondante et prolongée. 

II.2.11.5. Black Beauty 

         Il s'agit d'une variété classique, buissonnante et non coureur. Fruits allongés, verts foncé, 

brillants. Production abondante. Récoltée jeune, elle a beaucoup d'intérêt en cuisine (Anonyme 

4, 2020). 

II.2.12. Production de la courgette en Algérie 

         En Algérie, les conditions climatiques et les types de sol sont très favorables pour la 

culture de toutes les espèces de courges (Grubben, 2004).  Leurs cultures couvrent une 

superficie de 8.010 ha avec une production totale de 875410 t. Les principales wilayas 

productrices de ce légume sont : Mostaganem, Alger, Boumerdes, M’Sila, Tipaza, … Les 

cultures sous tunnel à Tipaza, Biskra, Alger et Mostaganem… représentent une production de 

33 000 tonnes (Agroligne,2014).  
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CHAPITRE III 

Matière organique 

III.1. Définition 

          Les matières organiques des sols rassemblent tout ce qui vit ou a été vivant dans les 

sols, c’est à dire des résidus végétaux et animaux à divers stades de décomposition, la faune 

et la flore du sol ainsi que les racines (Gregorich et al., 2003). Elles comprennent également 

toutes les substances sécrétées par les racines, telles que des petites molécules, des sucres, 

des acides organiques exsudés ou excrétés, du mucilage et des cellules. C’est la 

rhizodéposition, qui est une source majeure de matières organiques dans les sols, car elle se 

poursuit pendant toute la croissance des plantes. Une fois bien décomposée, les matières 

organiques forment l’humus, un matériau brun foncé, poreux et spongieux qui dégage une 

agréable odeur terreuse (Laboubee, 2007).  

III.2. Origine et nature des matières organiques 

      La matière organique apportée au sol peut être d’origine animale ou végétale. Dans les 

systèmes de culture, qu’ils soient agricoles ou potagers, les matières organiques sont 

généralement apportées par l’homme. Elles prennent la forme de fumier, fientes, lisier, 

compost, résidus de culture (Anonyme 5, 2020). 

III.3.Composition  

       Le climat, la végétation, la roche mère, la topographie, l’utilisation des terres et les 

pratiques agricoles sont tous des facteurs qui influent sur la composition des matières 

organiques du sol. On utilise souvent de façon indifférenciée les expressions « matières 

organiques du sol » ou « carbone organique du sol », car le carbone est la principale 

composante de ces matières organiques. En effet, le carbone constitue 40 % des matières 

organiques végétales sèches et non décomposées ou 50 % des matières organiques du sol, 

lesquelles contiennent également 40 % d’oxygène, 5 % d’hydrogène, 4 % d’azote et 1 % de 

soufre. Elles contiennent aussi des éléments secondaires tels que P, K, Ca ou Mg (Laboubee, 

2007)  

III.4.Typologie des MO  

       Selon le stade d’évolution : Les matières organiques se répartissent en 4 groupes : 

 Les matières organiques vivantes, végétales et animales, qui englobent la totalité de 

la biomasse en activité, 

 Les débris d’origine végétale (résidus de végétaux ou exsudats) et animale 

(déjections, cadavres) regroupés sous le nom de « matières organiques fraîches »,  



Matière organique 
 

 30 

 Des composés organiques intermédiaires, appelés matières organiques transitoires, 

provenant de l’évolution des matières organiques fraîches,  

 Des composés organiques stabilisés, les matières humiques, provenant de l’évolution 

des matières précédentes : les matières organiques stables (Beauchamp, 2003). 

       Le tableau suivant regroupe les différents types de matières organiques et leurs 

fonctions. 

Tableau 04. Types et fonctions de MO ) Gemas- Comifer., 2007 ( 

Type de MO Fonctions 

Matière organique vivante Brassage/ Transformation de MO 

Matière organique fraiche Substrat énergétique et croissance/Fertilité 

chimique 

Matière organique transitoire Substrat énergétique /Fertilité physique 

Matière humique Fertilité physique 

 

III.5.Utilisation des fertilisants organiques dans l'amélioration de la production des plantes 

cultivées  

          La fertilisation organique consiste à entretenir ou à améliorer la fertilité du sol par 

l'utilisation du fumier, de la paille, du compost et de l'engrais vert. Par extension, elle désigne 

l'ensemble des techniques qui consistent à apporter des engrais sous forme organique au sol en 

vue d'améliorer la productivité des cultures (El Hassani et Persoons, 1994).  

          Les engrais organiques sont des sous-produits d'animaux, de végétaux ou d'un 

mélange des deux. Ils peuvent être sous diverses formes: engrais vert (végétaux enfouis dans 

le sol), compost (déchets de végétaux ou d'animaux domestiques), fumier (litière de volaille, de 

porcins, d'ovins, de chevaux). Selon plusieurs auteurs, l'amélioration de la fertilité du sol exige 

l'apport de fertilisants organiques (De Jager et al., 2001 ). En effet, cette amélioration de la 

fertilité se matérialise par une augmentation de la teneur en nutriments du sol (Gil et al., 2008). 

        Selon Mustin (1987), la richesse de la matière organique d'origine animale en éléments 

nutritifs majeurs encourage son utilisation en agriculture en tant que fertilisant. Une fois mise en 

terre, la matière organique finit par se décomposer sous l'effet des microorganismes et se 

transformer en humus qui améliore la fertilité du sol. 

III.6.Différents types de matière organique 

III.6.1. Fumier 

       Il est issu du mélange des déjections animales et de la paille accumulées en bâtiment. Ce 

fumier est non susceptible d’écoulements dès lors qu’il a maturé 2 mois en bâtiment et/ou sur 

fumière (Levasseur, 2005). Ils contiennent des macronutriments et des micronutriments 
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permettant la croissance des plantes mais aussi l'amélioration de la structure et de la qualité du 

sol (Albaladejo et al., 2000). Le fumier améliore la fertilité du sol en agissant sur ses 

propriétés physico-chimiques et biologiques (N'Dayegamiye et Côté, 1996). Il provoque la 

réduction de la densité apparente des sols (Giusquiani et al., 1995). Cette diminution est 

attribuée à l'augmentation de la porosité totale du sol (Giusquiani et al., 1995). L'apport du 

fumier permet la rétention de l'eau nécessaire au développement des plantes et des 

microorganismes (Albaladejo et al., 2000). Aussi, le fumier permet de lutter contre les 

phénomènes de ruissellement et d'érosion (Albaladejo et al., 2000). En outre, cette fumure est 

souvent plus efficace que la fertilisation minérale (Soltner, 2003).  

III.6.2. Compost 

      Le compost est un produit stable riche en humus issu de la décomposition rapide de 

toutes les matières organiques : fumiers, résidus de récolte, déchets agro-industriels, déchets 

animaux, déchets ménagers (Mustin, 1987). Il est le résultat d’une extrémité de processus 

complexe qui implique les vers et les insectes, les champignons et les bactéries (Cumming, 

2014). 

       L'utilisation du compost permet une amélioration de la qualité physique et chimique du 

sol et a des effets bénéfiques sur la faune du sol (Carpenter Boggs et al., 2000). Le compost 

contient de la matière organique, les éléments fertilisants permettant le bon développement de la 

plante et des substances inhibant l'action des pathogènes responsables des maladies (Perner et 

al., 2006).  

III.6.3. Effluents du poulet 

       Effluents composés d’un mélange de fientes et de litières (paille broyée). Les 

échantillons sont réalisés à la fin de la bande (après le départ des animaux et le lavage du 

bâtiment), lors du curage du bâtiment (ITAVI et ARVALIS, 2019).  

       Les déjections avicoles, grâce à la matière organique qu’ils contiennent, constituent une 

garantie pour la fertilité physique, chimique et biologique des sols. Le sol, quant à lui, a un 

rôle épurateur pour les fumiers, les lisiers ou les fientes (Anonyme 6, 2001). Ces produits 

que l’on appelle des engrais de ferme, sont des engrais complets. (Anonyme 9, 2001).Les 

animaux d’élevage rejettent 20 à 40 % de l’azote et du phosphore et 70 à 90 % du potassium 

ingérés avec les aliments. Pour les volailles, 70 % de l’azote et du phosphore consommés se 

retrouvent dans les déjections (Chabelier et al., 2006). On retrouve la plus grande partie de 

ces éléments dans les lisiers et les fumiers (Chabelier et al., 2006). 

III.6.4. Purins  

       Les purins ne comprennent que la partie liquide des déjections. Ils peuvent être purs ou 

dilués par de l’eau de pluie (Petit et Jobin, 2005)..  
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III.6.5. Engrais vert  

       Il s’agit d’une culture de végétation rapide enfouie sur place et destinée avant tout à 

améliorer la fertilité du sol. Ce type d’engrais a un effet important sur la protection du sol. 

On le considère comme une source de matières organiques jeunes; source d’éléments 

nutritifs pour les plantes essentiellement en azote (Soltner, 2003). 

III.6.6. Lisiers 

       Les lisiers sont des mélanges liquides de fèces et d’urines avec quelques déchets de litière 

ou d’aliments. On distingue les lisiers liquides, dont le taux de matière sèche est inférieur à 

13%, et les lisiers pailleux, qui contiennent une quantité variable de litière, et dont le taux de 

matière sèche moyen varie de 10 à 20 % .Les lisiers présentent différentes contraintes 

environnementales par leur richesse en nitrates et certains métaux tels que le cuivre et le zinc 

(ITAVI et ITP, 2005).  

III.7.Facteurs influençant la biodégradation de la matière organique 

La biodégradation des composés organiques et la biosynthèse des composés humiques 

dépendent de la nature des apports organiques (composés simples, polymères…) et des 

facteurs de l’environnement édaphiques : texture, humidité, température et le PH, bien que la 

disparation des litières forestières ne soit pas le fait exclusif des facteurs de l’environnement, 

les organismes qui vivent dans l’humus sont aussi responsables(Toutain et al.,1987).                                                                                    

III.7.1. pH 

Le pH optimum correspondant à la décomposition rapide de l’ensemble des substrats se 

situe entre 6.5 et 8.5. Les bactéries et les actinomycètes, dont le pH optimum est voisin de la 

neutralité, ne concurrencent que faiblement les éléments nutritifs en milieu acide, ce qui 

expliquerait l’abondance des champignons à pH élevés (Morel in Oustani, 2006). 

III.7.2. Humidité 

Composé indispensable à la vie, l’eau intervient directement sur le développement des 

organismes vivants et indirectement en modifiant les échanges gazeux et en assimilant le 

transport des composées hydrosolubles. L’activité des microorganismes se manifeste jusqu’à 

une humidité correspondant au PF : 4.2, bien en deçà du point de flétrissement des végétaux) 

(Vilain, 1987).   
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III.7.3. Température 

         La biodégradation de la matière organique fraiche ou humifiée est très sensible au 

facteur de température. En effet, une augmentation de 1°C, induit une élévation souvent 

important de la vitesse de décomposition des litières. Pour l’ensemble des microorganismes 

tellurique, la température optimale se situe aux alentours de 35°C. Enfin, il a été constaté 

que l’activité microbienne est pratiquement nulle à 0°C (Dommergues et Mangenot, 1970). 

III.7.4. Texture 

         La teneur en matière organique est en étroite relation avec la texture du sol (Baize, 

1990 ; Filler et al, 1991). En effet, Balesdent. (1996) a démontré l’effet protecteur des 

argiles vis-à-vis de la matière organique. (Gheti et Halitm ,1976), cité par (Lahrech, 2004), 

ont démontré la corrélation positive et hautement significative entre la capacité d’échange 

cationique, la teneur en argile et celle de la teneur en matière organique.           

III.7.5. Structure 

         Influençant considérablement l’activité de la microflore, la structure joue le rôle de 

régulateur des processus biologiques du sol.en effet, la rupture des agrégats par broyage, 

stimule la minéralisation. Ainsi, le drainage peut par le fait de l’assèchement et l’aération, 

induire dans certains niveaux humifères une oxydation rapide de la matière organique 

(Schaeffer, 1976)         

III.7.6. Carbonate de calcium 

         A la lumière des travaux de (Duchaufour ,1968), il ressort que le calcaire actif agit sur 

la matière organique, d’une part en activant la décomposition de la matière organique 

fraiche, et d’autre part, en favorisant une humification rapide à base de complexes très 

stables. Le calcium en quantité modérée favorise l’activité microbienne et biologique, en 

particulier l’activité minéralisatrice.                            

III.7.7. Humectation-Dessication 

         Selon Turenne (1985), cité par Sidi (1987), les alternances d’humectation dessiccation 

stimulent la biodégradation et la minéralisation des matières organiques. Cet auteur a 

constaté que les périodes de dessiccation étaient polymérisantes et provoquent le passage 

des acides fulviques en acides humiques. Les périodes d’humectation seraient 

dépolymérisantes, avec l’apparition de polymères plus ou moins solubles. 
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III.7.8. Complexe argilo-humique 

         En fait, plus de la moitié, parfois la totalité de la matière organique du sol est associée à 

l’argile, avec laquelle elle forme des complexes très stables. Les particules d’argile, se 

trouvent en général enrobées par une pellicule de matière organique. Divers types de liaison 

chimiques ou physico-chimiques, assurent la cohésion de ces complexes. Des hydroxydes 

polymérisés de fer, d’aluminium ou de manganèse qui sont chargés positivement, peuvent 

encore renforcer la stabilité de l’ensemble, en jouant le rôle de ponts entre particules de 

charges négatives. Un complexe argilo-humique stable procure au sol des propriétés 

nouvelles, toutes favorables à sa fertilité (Gobat et al.2003). Ces effets sont multiples : 

  La floculation des colloïdes argileux et humiques favorise une structure aérée et un 

stockage hydrique suffisant. 

  La liaison argile-humus freine la minéralisation de la matière organique humifiée.  En s’y 

liant, l’humus empêche la dispersion de l’argile, évitant le colmatage et la compaction du sol. 

  L’intégration de l’argile et de l’humus dans un même composé augmente la capacité du sol 

à retenir les bioéléments indispensables aux plantes 

III.8.Evolution de la matière organique 

         La décomposition de la matière organique est définie comme étant le processus de 

séparation de matériaux organiques dans le sol de leurs constituants de base (Paul, 1992 in 

Abiven, 2004). D'après Duchaufour (1995), l'évolution de la matière organique fraîche 

(M.O.F) engendre l'humus un peu de la même façon que les minéraux primaires qui donnent 

naissance à l'argile.Les molécules complexes de la matière organique fraîche subissent une  

décomposition microbienne qui libère des composés simples le plus souvent solubles. Une 

partie subit le processus de minéralisation, c'est-à-dire la transformation en composés 

minéraux solubles ou gazeux: " c'est la minéralisation primaire". Certains de ces composés 

peuvent d'ailleurs se réorganisent au cours de l'humification. 

         Une partie échappe à la minéralisation et sert de matériau à l'édification de molécules 

nouvelles, de plus en plus complexe, dont l'ensemble constitue l'humus: c'est"l'humification". 

Ces composés humiques contractent des liens plus ou moins étroits avec les composés 

minéraux (argiles et oxydes) puis ils se minéralisent à leur tour, mais plus lentement que la 

matière organique fraîche " minéralisation secondaire".  
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a. La minéralisation primaire (M1) 

         C'est la dégradation de la M.O.F, en particulier les composants peu résistants comme les 

glucides, les protéines et les acides aminés, ainsi que les lipides et les acides nucléiques. Si 

elle est totale, les produits de la transformation sont des cations, des anions et des molécules 

simples. Le devenir de ces substances solubles dans la solution du sol est comme suit (Fig. 

04): 

1. Evacuation dans l'atmosphère du CO2, H2O, NH4 +, N2, H2S par échanges gazeux (1). 

2. Absorption des cations, anions et H2O par les végétaux (2). 

3. Absorption du CO2, NH4+, NO-3 et SO-24, PO-34 par les micro-organismes (3). 

4. Fixation du K+, NH+4 et H+ sur le complexe absorbant (4). 

5. Entraînement du K+, Na+, Ca+2 et NO-3 par lixiviation (5). 

b. Humification (H) 

         Sous le terme général d'humification se cachent trois voies de synthèse de matière 

organique stabilisée, formant l'humus  

 'Humification par héritage (H1), qui donne l'humine résiduelle ou héritée. 

 Humification par polycondensation (H2), qui fournit l'humine d'in- solubilisation. 

 Humification par néo synthèse bactérienne (H3), qui fournit l'humine microbienne  

          L'ensemble de ces trois humines (résiduelle, d'insolubilisation et de néosynthèse 

bactérienne) forme la partie la plus insoluble et la plus stable de l'humus l'humine. 

c. Minéralisation secondaire (M 2) 

         C'est la plus lente (1à 3 %) de la matière humifiée par an mais aboutissant au même 

résultat que la minéralisation primaire et concernent les molécules organiques préalablement 

synthétisées par l'humification. Ces molécules sont plus stables et résistent mieux à la 

dégradation (Gobat et al., 1998). 
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III.9.Evolution de la matière organique dans les régions arides 

         Dans les régions arides la matière organique existe mais elle est très faible, voire 

inexistante. Les conditions climatiques (hautes températures, faible humidité....) défavorisent 

l'accumulation de la matière organique, et le peu qui s'accumule est rapidement décomposé 

sous l'action unique des paramètres physiques et chimiques. Ce qui exclut dans la majorité des 

cas toute intervention microbienne dans le processus de décomposition de la matière 

organique (Birch, 1988). 

         Le type de sol constitue un paramètre essentiel qui régit l'humification. La texture du sol 

influe sur le pourcentage de matière organique présente dans le sol. Si les autres facteurs sont 

constants; un sol sableux, par exemple contient moins d'humus qu'un sol argileux. L'évolution 

de la matière organique est influencée souvent par la composition chimique des sols dans les 

zones arides (Pouget, 1980). 

III.10. Importance de la matière organique du sol  

      La présence de matière organique dans les sols est à l'origine de l'apparition des 

propriétés physico-chimiques favorisant le développement des végétaux cultivés et naturel. 

L'augmentation des ces teneurs s'accompagne d'une amélioration de la structure, de la 

facilité de l'infiltration de l'eau, de l'accroissement de la capacité de la rétention en eau, ainsi 

que du pouvoir de résistance à l'érosion (Leprun, 1988). En outre, avec ses propriétés 

colloïdales, son caractère de substance fixatrice d'élément et son pouvoir chélation, elle joue 

un rôle chimique important dans les sols; libération d'élément nutritifs après minéralisation 

et augmentation de la capacité d'échange cationique. Elle joue aussi un rôle environnemental 

capital en participant à contrer le phénomène de désertification et en diminuant, lorsque ses 

teneur augmente dans les sols, le dégagement de gaz carbonique pouvant rejoindre 

l'atmosphère et accroitre les quantités des gaz responsable de l'effet de serre (FAO, 2008). 

Au niveau agricole sa présence contribue à une bonne nutrition des espèces cultivées, ce qui 

se traduit par l'augmentation des rendements et l'amélioration de la production. 

        La MO est la source principale d'azote dans le sol. C’est un composant labile nécessitant 

une source de renouvellement. Toutefois, la perturbation du sol par le labour provoque 

généralement une diminution du taux de la MO, favorise l'érosion éolienne et hydrique et de 

ce fait provoque un déclin de la productivité de la plante cultivée. Le maintien des résidus de 

récolte en surface du sol peut contribuer à la synthèse d’une nouvelle MO (Campbell et 

Zentner, 1993). La MO constitue souvent le ciment organique liant les fines particules entre 
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elles et formant ainsi les agrégats (Elliott, 1986). Elle ralentit la pénétration de l’eau de pluie 

dans les agrégats et permet l’augmentation du taux des agrégats hydrostables (Albrecht, 

1998). La stabilité structurale est étroitement liée à la quantité et la qualité de la MO (Feller et 

Beare, 1998). La MO influence l'emmagasinement de l'eau par le sol, la résistance aux agents 

érosifs et par conséquent affecte la croissance et le développement des cultures (Piccolo, 

1996). La qualité de la MO est susceptible à changer avec les différents systèmes de gestion 

des sols (Piccolo et Mbaywu, 1999). Ainsi, il devient nécessaire de maintenir et même 

d’augmenter le contenu des sols en MO pour améliorer leur fertilité et assurer une agriculture 

durable en augmentant le taux de séquestration des résidus de récolte (Unger, 1994). 
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         L’objectif de ce travail est de comparer la qualité fertilisante de fumier de volailles seul, 

de purins (fumier dilué) et du fumier+ les résidus de culture sur la croissance végétative puis 

le rendement de la courgette (Cucurbita pepo) dans la zone d’El Bayada (Oued-Souf). 

         A cet effet nous avons d’abord préparé la serre et le sol pour la culture de courgette 

et effectué des  analyses physiques du sol et d’eau d’irrigation ensuite la fertilisation a été 

faite par trois types de traitement (de fumier de volailles seul (T1), du purin (fumier dilué) et 

du fumier+ les résidus de culture) Après la croissance  de courgette,  l'effet de chaque 

amendement sur la croissance et la production du courgette a été estimer par l’étude de 

quelques paramètres morphologiques, de développement et de production à savoir : 

 Vitesse de croissance 

 Hauteur finale des plants 

 Nombre des feuilles par plantes 

 Largueur des feuilles 

 Poids moyen des fruits par traitement 

 Nombre des fruits 

          L’ensemble des analyses physico-chimiques du sol et l’eau d’irrigation ont été réalisés 

au niveau du Laboratoire 05 de la Faculté des Sciences de la Nature et de Vie du Département 

de Biologie Université d'Echahid Hamma Lakhdar. 

L’étude a été réalisée durant 3 mois, du Février au mois d’Avril
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Chapitre I : Matériel et Méthodes 

I.1. Présentation de la région et du site d’étude  

I.1.1. Situation 

         L’expérimentation s’est déroulée à la ferme Djoguol Lakhdar, qui se situé dans la zone 

agricole Araire de la commune d'El-Bayada (figure 17 et figure 18). Cette dernière a une  

superficie de 4 hectares, dont 1 hectare est consacré à la culture de l'olivier (100 arbres), 1 

hectare est destiné à la culture de palmiers dattiers (40 palmiers), 2 hectares dédiés à la culture 

de pommes de terre, l’arachide, l’ail…... dont 2 serres sont consacrés à la culture hors saison 

(pastèque, courgette, piments,….)  

        La méthode d'arrosage adoptée pour sa pulvérisation est la méthode de goutte à goutte. 

 

Figure 17. Localisation géographique de la commune de Bayadha (I.N.C.T 2012) 

 

 

Figure 18. Localisation de site d’expérimentation 
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I.1.2. Facteurs climatiques 

         Les caractéristiques climatiques de la zone d'étude sont obtenues pour une période de3 

Mois, s'étalant de Février à Avril. Les principaux paramètres climatiques retenus en 

considération sont: les précipitations, la température, l'humidité relative et la durée 

d’insolation.  

I.1.2.1. Température 

         D’après Le tableau ci-dessous ; qui présente la température mensuelle durant la période 

d’étude, la région d’El-Oued est caractérisée par une température mensuelle de 15-22.5°C. La 

température la plus élevée est enregistrée au mois d’Avril (28.7°C). Le mois le plus froid est 

Février avec une température moyenne de 15°C.  

       Tableau 05. Température moyennes dans la région de Souf pendant la période 

d'expérience 2019 -2020 (ONM d’El Oued, 2020) 

Mois Février Mars Avril 

Max (M) (C°) 22.7 23.2 28.7 

Min(m) (C°) 7.3 11.1 15.6 

Moyenne(C°) 15 17.3 22.5 

 

I.1.2.2. Précipitations 

         La répartition mensuelle des pluviométries moyennes, montre que les précipitations sont 

généralement faibles et irrégulières. Sur une période de 3 mois, la région de Souf a reçu 

durant ces trois mois en moyenne un total de 9,66 mm de pluies. Un minimum de 

précipitation est enregistré durant le mois  de Février avec une pluviométrie de 0 mm, alors 

que le mois le plus pluvieux est le mois d’Avril avec 26.8 mm (Tableau 06).  
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Tableau 06. Précipitations mensuelles  moyennes dans la région de Souf pendant la 

période d'expérience 2019 -2020 (ONM d’El Oued, 2020) 

Mois Février Mars Avril 

précipitation (mm) 0 3.05 6.61 

 

I.1.2.3. Humidité relative de l’air 

         Le tableau 07, montre que la région de Souf sur une période de 3 mois, se caractérise par 

une faible humidité et un moyen de 43.9 %. Le taux maximal enregistré durant le mois 

d’Avril avec 41.7%. La plus faible humidité est enregistrée au mois de Février avec 43 %. 

Tableau 07. Humidité relative moyennes dans la région de Souf pendant la période 

d'expérience 2019 -2020 (ONM d’El Oued, 2020) 

Mois Février Mars Avril 

Humidité (%) 43 47 41.7 

 

I.1.2.4. Vents 

   Les vitesses moyennes de vents sont comprises entre 10.85-49.7 Km/h (tableau 08). Les 

vents les plus forts sont ceux soufflant principalement pendant le mois de Mars avec un 

maximum de 82.9.  

Tableau 08. Vitesse de vents moyens dans la région de Souf pendant la période 

d'expérience 2019 -2020 (ONM d’El Oued, 2020) 

Mois Février Mars Avril 

Vitesse Max (Km/h) 24.2 82.9 14.1 

Vitesse Min(m) (Km/h) 13.5 16.5 7.6 

Vitesse Moyenne(Km/h) 18.85 49.7 10.85 

 

I.1.2.5. Durée d’insolation 

         La durée d’insolation durant la période d’étude est entre322.05 à 383.68h. La durée 

d’insolation la plus élevé est enregistré au mois d’avril (tableau 09). 
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Tableau 09. Durée d’insolation moyenne dans la région de Souf pendant la période 

d'expérience 2019 -2020 (ONM d’El Oued, 2020) 

 

Mois Février Mars Avril 

Heures de soleil(h) 322.05 364.09 383.68 

 

I.2. Matériel 

I.2.1.  Matériel végétal 

         La variété de courgette utilisée pour cette culture est issue de semences Hanane hybride 

F1 (figure 19) d’origine française, destinée à être cultivée sous abris serres et en plain champ. 

Cette variété nécessite environ 40 jours pour mûrir.  

Le choix de la variété se justifie par :  

 Leur abondance relative sur le territoire national. 

 Leur germination rapide 

 Leur Résistance à la chaleur et à la sécheresse 

 leur production quantitative et qualitative abondante 

 leur résistance aux maladies et leur peu attractivité  aux insectes. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 19. Variété de courgettes  « Hanane hybride F1 » (Originale, 2020). 

 

I.2.2.  Matériel de laboratoire 

 Balance analytique 

 pH-mètre 

 Conductimètres  

 Agitateur 

 Béchers 
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 Entonnoir                                           

 Burette 

 Spatule 

 Papiers filtres 

 Eau distillée 

I.2.3. Matériel utilisés sur le terrain  

 Ruban métrique 

 Pelle manuelle pour labourer et niveler le sol  

 Tuyaux d'arrosage spécifique au système goutte à goutte  

 Fumier de volailles 48 kg 

 Bouteilles en plastiques 

 Sachets en plastiques 

I.3.Méthodes 

I.3.1. Méthode de prélèvement  

I.3.1.1. Sol   

        10 échantillons aléatoires du sol ont été prélevés manuellement dans 10 zones différentes 

à une profondeur de 20 cm et placés dans des sacs en plastique (figure 20) et ont été emmenés 

au laboratoire universitaire le même jour pour les analyses physico-chimique. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                 Figure 20. Echantillons du sol et d'eau de puits 

I.3.1.2. Eau d'irrigation 

         Un échantillon d'eau de puits (figure 20) destinée à l'irrigation dans la ferme 

expérimentale a été prélevé, où la pompe reliée au puits a fonctionné pendant environ 30 

minutes et remplissez une bouteille de 0,5 litre. 
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I.3.2. Analyses de laboratoire 

I.3.2.1. pH du sol  

         Mesuré à l’aide d’un appareil multiparamétrique, par la méthode électro métrique. Le 

pH est mesuré après mise en solution de 5g de l’échantillon dans 25 ml d’eau distillée. La 

méthode employée consiste à préparer une suspension de sol, dilué dans 5 fois son volume 

d’eau (1/5).Il est nécessaire de connaître la réaction de la solution du sol, car celle-ci joue un 

rôle important dans l’absorption des différents éléments minéraux par le végétal ainsi que leur 

solubilisation ou leur fixation (rétrogradation), et sur les activités microbiennes dans le sol. 

I.3.2.1. Conductivité électrique  

         Déterminée par un appareil multiparamétrique à une température de 25°C avec un 

rapport sol/solution de 1/5. Et en fonction de la concentration de sels dissous dans la solution 

du sol, et la mesure de la CE très important pour connaître l’adaptation de sol à la culture. 

I.3.2.2. pH d’eau d'irrigation 

         Le pH (potentiel Hydrogène) mesure la concentration en ions H
+
 de l'eau. Il traduit ainsi 

la balance entre acide et base sur une échelle de 0 à 14, 7 étant le pH de neutralité. Le pH est 

mesuré par 25 ml d’eau d’irrigation (figure 21).   

I.3.2.3. Conductivité électrique 

         La conductivité mesure la capacité de l'eau à conduire le courant entre deux électrodes. 

La plupart des matières dissoutes dans l'eau se trouvent sous forme d'ions chargés 

électriquement. La mesure de la conductivité permet donc d'apprécier la quantité de sels 

dissous dans l'eau. Déterminée par un appareil multiparamétrique (figure 21) à une 

température de 25°C avec un 25 ml d’eau d’irrigation. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 21. Mesure de pH et de conductivité électrique d’eau d’irrigation 

(Originale, 2020) 
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I.3.3.Concevoir l'expérience 

         L’expérience a été réalisée dans une serre de 35 m
2
 (7 mètres de long / 5 mètres de 

large) divisée en 3 parties égales de manière verticale (T1, T2, T3) (figure 22). Chaque pièce 

expérimentale contient deux rangées dans chaque rangée de 6 graines tout en laissant les 

espaces interstitiels où : 

 La distance entre les rangées est de 1 mètre 

 La distance entre les graines dans chaque rangée est de 50 cm 

 Chaque graine est dans une décharge d'un diamètre de 40 cm 

         La profondeur de semis varie de 3 cm à 5 cm comme indiqué (figure 22). 

         L'expérience a été réalisée le 02/02/2020, dans le but de déterminer l'effet des 

distributions de matière organique sur la croissance et la production de la plante de courgette 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 22. Concevoir l'expérience (Originale, 2020) 

I.3.4.Mise en place de la culture 

I.3.4.1.Préparation du sol 

         Le sol a été préparé pour le processus de transplantation en enlevant les plantes sauvages 

et en les entourant d'une serre (Pour le protéger des conditions extérieures)  

I.3.4.2.Montage de la serre  

         La serre est recouverte par un film plastique le 25/01/2020(figure 23), suivi par une 

installation du système d’irrigation goutte-à-goutte le 28/01/2020. 
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              Figure 23. Montage de la serre et installation du système d’irrigation 

(Originale, 2020) 

I.3.4.3.Préparation du sol avant semis 

         Un bon arrosage du sol a été effectué avant le labour, ce dernier s’effectue  

manuellement à une profondeur de 15 à 20 cm, ensuite des trous de plantation d'un diamètre 

de 40 cm ont été préparés avec l’ajout de la matière organique à chaque trou.  

I.3.4.4.Semis 

         Le semis a été réalisé le 02/02/2020. Une graine de courgette  a été placée dans chaque 

trou (figure 24) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                            Figure 24. Semis des grains de courgette (Originale, 2020) 

 

 

 

 



Matériel et méthodes 

 

 47 

I.3.4.5.Fertilisation  

         Dans cette étude, nous avons utilisé un type d'engrais organique naturel et biologique 

qui est le fumier de volailles (figure 25) avec différents additifs dans chaque expérience. Il a 

été ramené d’une exploitation privée d’un élevage de poulet de chair.  

   Nous avons également réparti les traitements dans l’expérience comme suit: 

 Coefficient (T1) de fumier de volailles 4 kg / plante selon l’utilisation des 

agriculteurs 

 Coefficient(T2)  purin (fumier+ eau) (2,5 litres par plante par semaine pendant 21 

jours; puis après chaque récolte, on ajoute 2,5 litres par plante) 

 Coefficient (T3) de fumier de volailles 4 kg / plante + résidus de culture végétaux  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 25. Fumier de volailles (Originale, 2020) 

       I.3.4.6.Désherbage  

         Nous avons éliminé les mauvaises herbes manuellement sans utilisation des produits 

chimiques en raison de la petite surface de l'expérience et de quantité minime de mauvaises 

herbes. Un type de mauvaise herbe seulement a été trouvé (figure 26) selon (2007) حهٍظ il 

appartient de la famille des Poaceae, qui est: 

 Nom commun: ravageur 

 Nom scientifique en arabe: Spool Al-Far 

Nom scientifique du platine: Setaria verticillata (L.)  
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              Figure 26. Setaria verticillata (L.) (2007 ٬حلیس ) 

I.3.4.7.Lutte contre les insectes 

         L'oignon a été planté entre les trous de plantation pour Lutter contre les insectes. C’est un 

type de protection biologique car nous n'avons pas utilisé de pesticides chimiques.  

I.3.4.8.Irrigation  

         Les caractéristiques du système d'irrigation utilisé sont comme suit : 

- Le système d'irrigation a été utilisé quotidiennement pendant quatre heures tout au 

long de l'expérience. 

- Utilisation de tubes AQUA-TRAXX (21/15) 

- Le débit d'eau dans les canalisations est de 0,8 l / heure, 

- Les trous sont espacés de 10 cm 

- Il est attaché à la conduite d'eau entrante de 60 mm de diamètre 

- La profondeur du puits varie de 39 mètres au niveau du sol 

I.3.4.9.Récolte 

         La récolte des courgettes s’effectue manuellement après 40 jours d’implantation (1
ére

 

récolte 10/04/2020), puis la récolte s’effectue chaque 10 jour. La dernière récolte a été faite 

après 90 jours.  

I.3.4.10.Observations et mesures  

- Les observations au niveau de la serre ont commencé du semis à la récolte. 

- Les mesures sont faites sur 10 plantes notes au hasard pour les deux lignes. 

I.3.4.10.1. Paramètres morphologiques 

*Hauteur moyenne des plants 

          La hauteur moyenne de la tige est mesurée entre le sol et le sommet,5 fois au cours du 

cycle végétatif de la culture : 
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•5 jours après la plantation. 

• 12 jours après la plantation. 

• 35 jours après la plantation. 

*Largeur et langueur des feuilles 

         La mesure de largeur et de langueur des feuilles est effectuée à l’aide d’un ruban 

métrique (figure 20) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 27. Mesure de largeur des feuilles de courgette 

*Nombre de feuilles par plant 

         Le nombre de feuille nous renseigne sur la surface foliaire de chaque variété. Nous 

avons compté toutes les feuilles de chaque tige. 

I.3.4.10.2. Paramètres de développement  

*Nombre des fleurs par plant  

        Pour ce paramètre, nous avons procédé au comptage des fleurs épanouies au fur et à 

mesure du développement des plants. 

I.3.4.10.3. Paramètres de production 

       Les différents paramètres de production mesurés, sont les suivants : 

*Nombre moyen de fruits par plant  

       Nous avons procédé au comptage des fruits de chaque cueillette et pour chaque plant. 

*Poids du fruit  

       Il a été calculé à partir de la production par plant/nombre de fruits du même plant. La 

mesure est donnée en gramme (g).  
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I.3.4.11.Analyses statistiques 

         Les données collectées ont été soumises à une analyse de variance (ANOVA) au moyen 

du logiciel SPSS (version 16.0). Le logiciel Microsoft Excel (version 2007) a été utilisé pour 

construire la courbe de croissance et les histogrammes.
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Chapitre II : Résultats et discussion 

II.1. Caractéristiques physico-chimiques du sol et d’eau d’irrigation 

II.1.1.Sol  

         Les propriétés physiques et chimiques du sol sont des paramètres essentiels pour le 

rendement des cultures, le maintien de la productivité du sol et la protection de 

l'environnement. Les résultats des paramètres analysés sont présentés dans le tableau ci-

dessous. 

Tableau 10. Propriétés physiques et chimiques du sol 

Paramètre pH CE (ds/m) 

Moyenne 8.02+0.51 1.03+ 0.42 

Norme 

(FAO, 1990 ; Max et al., 

1999) 

7.4-7.4 0.6-1.2 

Classe du sol Moyennement basique Salinité moyenne 

 

II.1.1.1. pH 

         Le pH est un paramètre important de la dynamique du sol, c’est un clé en agronomie car 

leur degré d’acidité ou de basicité joue un rôle très important sur l’assimilation des éléments 

nutritifs par la plante, il a une influence sur trois composantes importantes de la fertilité d’un 

sol : la biodisponibilité des nutriments, l’activité biologique et la stabilité structurale, La 

variation de pH dépend à les variations saisonniers et le pouvoir tampon de sol (le nombre 

d'ions en réserve sur le complexe argilo-humique) ,l’état hydrique du sol, sa température et la 

présence ou non d’une culture en période de croissance active (Dinon et al., 2008)  

         La valeur moyenne du pH du sol est de 8.02+0.51. Cette valeur est conforme à celle 

dégagé par Shemsa (2019) qui a enregistré  une valeur entre 7.5 à 8 des sols dans la région de 

Souf. Ce qui peut être attribuée à la présence de calcium et de Magnésium qui est 

caractéristique de tous les sols de la zone de Souf (2014 ٬الأػٕج ).Un pH excessif peut entraîner 

une forte accumulation de Ca ou de Na, alors qu'un pH inférieur à 5 peut entraîner des 

phénomènes de toxicité à cause d'une importante accumulation de fer (Ammari et al., 2006). 

II.1.1.2. Conductivité électrique 

         La conductivité électrique moyenne du sol est de1.03 ds/m conforme à cette fourchette 

0.6 à 1.2 s/cm cité par (FAO et al., 1990) qui signifie que le sol de cette expérience est d’une 

salinité moyenne. Le taux de salinité à une grande influence sur l'évolution de la microflore 

du sol, l'augmentation de la quantité fait diminuer le nombre de microorganismes (Maameri, 
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2007). Selon O.N.M d’El-Oued (2007), le sol de la région de Souf est caractérisé par une 

texture sableuse à sablo-limoneuse avec une forte perméabilité, structure particulière, un fort 

degré de salinité et un taux faible de matière organique. Le taux de salinité moyenne du sol 

enregistré dans ce travail peut être explique par le fait que le sol était cultivé auparavant, ce 

qui a changé ses propriétés. 

II.1.2.Eau d’irrigation 

         Les propriétés physiques et chimiques de la qualité de l'eau utilisée pour l'irrigation sont 

illustrées dans le tableau suivant. 

Tableau 11. Propriétés physiques et chimiques d’eau d’irrigation 

Paramètre pH CE (µs/cm) 

Valeur  8.11 259 

Norme 

(Peterson, 1999 ; APHA, 

1998) 

6-7 250-750 

Classe d’eau Moyennement basique Salinité moyenne 

 

II.1.2.1. pH  

         Le pH de l'eau est une indication importante de la qualité et fournit des informations 

importantes de l'équilibre géochimique ou le calcul de la solubilité des micro- élément (Hem., 

1985)  il dépend de l’origine des eaux, de la nature géologique du substrat et du bassin versant 

traversé (Bermond et Vuichaard.,1973). Dans le cas de notre région d’étude l’eau de puits 

analysé a un  pH alcalin de 8.11 ce résultat est supérieur aux valeurs enregistrés par Bouki et 

Houri. (2019) pour l’eau d’irrigation de la région de Souf. Selon Peterson (1999) les pH des 

eaux utilisée pour  des cultures devrait se situé entre 6 et 7 car à ces valeurs la solubilité de la 

plupart des micro-éléments est optimale, donc ce puits et n’a pas valable a l’irrigation il a 

besoin de la correction du pH. 

II.1.2.2. Conductivité électrique  

         La mesure de la conductivité fournit une indication de la concentration ionique et 

apprécier la quantité de sels dissous dans l’eau, donc de sa minéralisation. Il dépend de la 

température, de la concentration et types d'ions présents (Hem., 1985). La valeur de CE d’eau 

de puits analysé est de  (259µs/cm) (tableau 7). Selon APHA (1998), elle moyennement salins 

(250-750 µs/cm).avec la possibilité de leur utilisation pour l’irrigation en raison de la grande 

perméabilité des sols sableux. 
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II.2.Résultats des paramètres végétatifs et de production 

         Dans ce travail nous n’avons pas cultivé un lot témoin (T0). Pour cette raison la 

comparaison sera faite entre les résultats de différents traitements utilisés. Les résultats 

globaux obtenus  pour les différents traitements (T1, T2, T3) sont présentés sur le tableau 12.  

Tableau 12.Caractères morphologiques, de développement et de croissance des plants de 

courgettes amendés par les différents types de traitement 

Traitements 

Paramètre 

T1 T2 T3 Valeur de p 

Nombre de 

feuilles par plante  

12.1+0.99
a
 14.1+1.19

b
 17.5+2.22

c
 0.000 

Largeur de 

feuilles 

19.7+1.22 20.3+1.49 23.2+1.22 0.000 

Hauteur final des 

plants (cm) 

12.13+0.98
a
 12.32+0.73

a
 12.19+0.48

a
 0.852 

nombre des fleurs  8.7+1.33
a
 12+1.05

b
 13.2+1.03

b
 0.000 

Poids du fruit (g) 192+71.92
a
 299+71.71

 b
 233+76.74

c
 0.019 

Nombre  des 

fruits par plant 

(Kg) 

8.8+0.91
 a
 12.6+1.34

b
 12+1.05

b
 0.000 

 

         Il ressort du Tableau 2 qu’il n’ya pas une différence significative entre les types de 

matières organiques apportées sur la hauteur des plants de courgette, ce résultat est 

comparable aux résultats rapportés par qui a montré que la hauteur moyennes la plus élevée 

de  plants des aubergines  a été  enregistré chez les plants traité par la fiente avec l’irrigation 

goutte à goutte (35,08 ± 6,84). Selon Nefzaoui (1991), Les déjections de volailles  peuvent 

être utilisées comme source de protéines et de minéraux et sont riches en en calcium et en 

phosphore et en azote. De même que, l’importance des matières organiques a été signalée par 

les travaux de Giller et al. (2002) qui ont indiqué que la matière organique est le meilleur 

fertilisant de base des cultures. Selon Huber et Schaub (2011), la fumure organique joue un 

rôle important dans l’amélioration de la fertilité des sols à travers leurs actions sur les 

propriétés physiques, biologiques et chimiques des sols. Ce qui justifierait également la 

préférence des paysans d’Oued Souf, d'engrais organiques sur les sols sableux, contrairement 
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aux engrais chimiques qui sont soumis au lessivage après une pluie, en plus d'être très 

volatile. 

         Les plants qui ont reçu le Perrin (fumier de volailles dilué) et le fumier de volailles + 

résidus (T2, T3), ont dans l'ensemble de leurs paramètres de croissances (nombre des feuilles, 

nombre des fleurs, Poids du fruit et le nombre  des fruits par plant) plus élevés que ceux des 

plants traités par le fumier seul (tableau 12). En effet, la dilution de fumier de volailles ainsi 

que l’addition des résidus végétaux, auraient permis une meilleure minéralisation et une 

disponibilité des éléments minéraux apportés. Ce qui accélère les activités physiologiques des 

plants et aussi des microorganismes qui jouent un rôle essentiel pour la minéralisation des 

matières organiques au niveau du sol (Frisque, 2007). 

II.2.1. Caractéristiques morphologiques  

II.2.1.1. Vitesse de croissance 

         L’évolution de la croissance a été prise a été prise tous les sept jours à compter du jour 

de semis jusqu’à la récolte. La figure 21 montre l’évolution de la croissance des plantes de la 

courgette lors de l’expérimentation. 

 

Figure 28. Effet des différents types du traitement sur le taux de croissance de courgette  

         L’une des multifonctionnalités du sol est sa capacité à assurer une bonne croissance aux 

plantes cultivées, ce qui renseigne sur son aptitude à fournir les éléments nutritifs à la plante 

et détermine par conséquent son niveau de fertilité (Bünemann et al., 2018).  

        La courbe montre que la croissance des plants de courgette  passe par quatre phases dans 

tous les types de traitements. La première démarre dés le1
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augmentation linéaire de la courbe pour les différents types de traitements et la 4
éme

 phase qui 

est caractérisé par  un ralentissement du croissance. Ces résultats ont montré une 

augmentation progressive pour tous les traitements avec un début un peu élevé pour les 

plantes traité par le purin (fumier de volailles + l’eau). Ces résultats sont similaires à ceux de 

Lawani (2017), où les amendements organiques ont garanti une bonne croissance du Solanum 

macrocarpon au Bénin. Ces résultats peuvent être justifiés par le fait que le fumier  de 

volailles apporterait une amélioration des propriétés physico-chimiques du sol en éléments 

majeurs. Selon Ognalaga et al. (2015), le phosphore et l’azote sont des éléments fertilisants 

majeurs qui assurent des bonnes performances pour la croissance et le rendement des 

végétaux. 

II.2.1.2. Hauteur final des plants 

         Les résultats obtenus pour le paramètre « Hauteur finale des plants» pour l’ensemble des 

traitements étudiés sont illustrés par la figure 29. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

            Figure 29. Effet des différents types du traitement sur l’hauteur final des plants 

         Les analyses statistique portant sur la hauteur moyenne des plantes ont montré qu’il ya 

pas des  différences  significatives entre les différents types de traitement appliqués (figure 

29). La hauteur de plante de courgette est un peu plus élevée  avec le purin (T2) cela peut être 

attribué à l'utilisation rapide de la matière organique en T2. Nos résultats sont en concordance 

avec plusieurs travaux qui montrent que les apports organiques ont un effet très important sur 

la croissance végétative chez les plantes cultivées (Coffi, 2016 ; Hermann et al., 2016). Ceci 

peut être expliqué par le fait que le fumier de volailles a une forte valeur agronomique car 60 

à 90% de l'azote qu'il contient est sous forme minérale donc directement disponible pour la 
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plante (Naika et al. 2005) l’azote joue un rôle important pendant la croissance végétative. Il 

favorise le bon développement de la plante (Chibane, 1999), D'après Marti et Mills (2002), le 

taux d'azote à un effet significatif sur le rendement en feuille de la pomme de terre. Cet 

élément a un effet sur l’augmentation de l’indice foliaire et sur le taux de la photosynthèse 

chez cette plante. 

II.2.1.3. Nombre des feuilles 

         Les résultats du paramètre «nombre des feuilles» pour l’ensemble les différents 

traitements utilisés sont montrés par la figure 30. 

 

 

Figure 30. Effet des différents types de traitements sur nombre des feuilles de courgette 

         Il semble, d’une part, que le développement foliaire (nombre de feuilles) est dépendant 

du type de l’apport nutritif. D’autre part, le facteur temps paraît avoir un effet positif sur 

l’augmentation du nombre de feuilles de courgette. 

         En effet, au niveau du développement foliaire les résultats de l’ANOVA montrent qu’il 

existe des différences hautement significatives (p < 0,005) entre les traitements appliqués. Il 

en résulte que le traitement T1 comme le traitement T2 ont donné de nombre de feuilles réduit 

par rapport au T3.Cette variation pourrait également s’expliquer par le degré de décomposition 

et de minéralisation des fertilisants organiques au moment de leur application, ainsi qu’à la 

mise à disposition des plants de courgette des éléments nutritifs tels l’azote et le carbone qui 

au lieu de participer au développement des plants, vont d’abord intervenir dans les processus 

de décomposition des matières organiques. Aussi, en plus de la richesse de fumier de volailles 

en nutriments les résidus de culture sont riche en macro-et micro éléments tel que 

l’azote (N), le phosphore (P) et potassium (K) , le fer (F) et le zinc (Z)….(Hiel et al., 2016).  
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II.2.1.4. Largeur des feuilles 

         La figure 31 montre les résultats de «largeur des feuilles » pour l’ensemble des 

traitements étudiés. 

 

 

Figure 31. Effet des différents types de traitements sur la largeur des feuilles de 

courgette 

         Pour le traitement T3, la largeur moyenne des feuilles sont non seulement les plus 

élevées mais, elles sont significativement différentes par rapport à ceux traités avec le fumier 

de volailles (T1), ainsi que les plants traités avec le purin (T2). Pour ces traitements on a 

respectivement 19.7 cm à T1 et 20,3 cm à T2. Alors que le moyen le plus élevé a été observé 

chez les plants traités par le T3 de 23,2 cm à T3. Nos résultats peuvent être expliqués par la 

teneur en N des amendements dont l'incorporation dans les différentes structures cellulaires 

telles que les bases azotées, les protéines de structures et les protéines enzymatiques est 

nécessaire à la mise en place des membranes (Dauda et al., 2009).  

II.2.2. Paramètres de développement 

II.2.1.1. Nombre de fleurs 

         Le nombre des fleurs  obtenu est représenté par la figure 32.  
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 Figure 32. Effet des différents types de traitements sur le nombre des fleurs de 

courgette 

            Les fleurs étant les principaux organes de la biologie reproductive, leur 

développement influence considérablement la production. L’analyse de variance relative au 

nombre des fleurs a montré une différence hautement significative (<0.005) entre les 

différents type de traitements (T1, T2, T3) au seuil de 5%. Le nombre de fleurs le plus élevé a 

été enregistré pour le T3 (fumier+ résidus) suivie par le purin (T2). Tandis que le T1 donne un 

nombre réduit de fleur (8.7+1.33). Ce dernier résultat est similaire au résultat rapporté par 

Shamamba Bunani (2007)  qui a noté un nombre de fleurs réduit (08 fleurs/plante) chez la 

tomate (Lycopersicon esculentum Mill.) traité par le fumier de volaille seul. Aussi, En Côte 

d'Ivoire, La litière de volaille a entraîné une floraison rapide et une augmentation de la 

production en graines de Vigna subterranea (Kouakou, 2002). Ce degré de supériorité entre 

les nombres de fleurs  par plante montre en outre l’importance d’utilisation du fumier et aussi 

cette supériorité est due à l’incorporation de résidus de culture reconnue riche en azote lors du 

compostage (Aita  et  Giacomini 2003 ; Doneda et al., 2012). En effet, l’azote est un élément 

important pour la production des fleurs et de fruits (FAO, 2000).  

II.2.2. Paramètres de production 

II.2.1.1. Poids final du fruit 

Les résultats obtenus pour le poids final des plants pour l’ensemble des traitements 

étudiés sont illustrés par la figure 33. 
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Figure 33. Effet des différents types de traitements sur le poids final du fruit de 

courgette 

         Les résultats de l’ANOVA indiquent qu’il existe des différences très hautement 

significatives (p < 0,005) entre traitements au 35ème en ce qui concerne le poids du fruit 

(figure 32). Les fruits pour le T2 sont plus gros que ceux obtenus dans les autres traitements le 

purin peuvent fournir les éléments nutritifs nécessaires pour l’alimentation et la croissance des 

plantes et par conséquent, accroître le rendement des plantes cultivées. De même que, Ezzo et 

al. (2012) ont obtenu sur la courgette  un poids  réduit du fruit pour une fertilisation à base de 

fumure de poule à 100% comparé à d’autres fertilisants organiques. Cela semble suggérer que 

la synchronisation de la libération des éléments nutritifs dans le purin pendant leur 

décomposition et leur assimilation par la plante était bonne. En effet, Mulaji (2011) a montré 

que le taux de décomposition de la matière organique et la croissance des plantes était 

étroitement lié à la synchronisation entre la libération des nutriments et  leur assimilation par 

la plante.  

II.2.1.1.2. Nombre du fruit 

Le nombre du fruit pour les différents types de traitements utilisés est représenté par la 

figure 34. 
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     Figure 34. Effet des différents types de traitements sur le nombre du fruit de 

courgette 

         Pour le traitement avec le purin, le nombre de fruit sont non seulement les plus élevés, 

mais ils sont significativement différents par rapport à ceux traités avec le fumier de volailles 

seul, Selon le traitement appliqué, les rendements moyens diffèrent d’un traitement à l’autre. 

De même que, Dauda et al., (2009). Au Nigeria, ont montré que l'application de doses 

croissantes de fiente de poulet a permis d'obtenir des nombres de fruits par plante tous aussi 

croissants sur Citrullus lanatus. Cette croissance se justifie par le fait que le purin a une 

quantité importante d’éléments d’azote et de phosphore, ces éléments sont indispensables à la 

croissance et au développement des plantes et agissent immédiatement sur le développement 

du feuillage et sur la production des plantes en culture. Les éléments nutritifs rendus 

suffisamment disponibles au fil du temps dans le sol sont efficacement utilisés par les plantes 

cultivées (Ojetayo et al., 2011).Aussi, Bakayoko et al. (2007) ont montré que 15 mois après 

plantation, la litière de volaille a permis d'obtenir une augmentation des rendements moyens 

de 4 variétés de manioc sur un sol ferralitique sableux moyennement désaturé.  

II.3. Effet de la densité des mauvaises herbes dans chaque traitement 

       La densité de mauvaises herbes a été évalué à l'œil nu, une faible abondance de 

mauvaises herbes a été observé pour les plantes dans les traitements en T1 et T3, alors qu’il ya 

une absence totale de ces dernières pour les plants de courgette traités par le purin. Ces 

résultats sont en désaccord  avec les résultats de Bouki et Houri (2019) qui ont enregistré une 

grande abondance de mauvaise herbe pour le traitement à base du fumier de volailles, ceci 

peut être attribué aux processus de préparation du sol avant la plantation.  
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Conclusion générale 

         Les agriculteurs d’Oued Souf, préfèrent d’utiliser beaucoup plus des engrais organiques 

(fumier de volailles) sur les sols sableux, que les engrais chimiques. En effet, l’apport 

d'amendement organique par les producteurs est une alternative de gestion des cultures visant 

à réduire ou à éliminer les intrants synthétiques. Ces amendements améliorent la qualité (la 

fertilité et la structure) du sol sableux et réduisent des pertes dues aux phytoparasites, 

réduisent la pollution environnementale et augmentent la récolte et les rendements. 

         Cette étude a été initiée en vue d’évaluer les effets de fumiers de volailles sous trois 

formes sur les paramètres végétatives et de production de courgette.  

Pour réaliser ce travail, l'expérience a été effectué à la ferme Ghegual Lakhder dans la 

commune d El Bayada, où l'expérience comprenait le semis des semences de courgette dans 

une serre qui sont amendés avec trois types de traitements à savoir ; fumier de volailles seul 

(T1), purin (fumier de volailles+ l’eau) (T2)  et fumier de volailles+ résidus de culture (T3).         

Les caractères agronomiques tels que la hauteur de plante, le nombre de feuilles et la 

Largeur de feuilles, le nombre de fleurs, le nombre et le poids de fruits ont été mesurés.  

         Les résultats des analyses physico-chimiques du sol et d’eau d’irrigation montre que : 

 Le sol de cette expérience est d’une salinité moyenne avec un pH légèrement alcalin  

 L’eau de puits analysé est moyennement saline avec un pH alcalin  

Les résultats des caractères agronomiques montre que : 

 Les différents types de traitement appliqués n’ont pas un effet significatif sur l' hauteur 

des plants de courgette 

 Le fumier seul(T1) comme le purin (T2) ont donné de nombre de feuilles réduit par 

rapport au (T3). 

 La largeur moyenne des feuilles et le nombre de fleurs le plus élevée  ont été  observé 

chez les plantes traitées  par le T3 suivies par celles amendées par le T2. 

 Les fruits pour le T2 sont plus gros que ceux obtenus dans les autres traitements 

 Le nombre de fruit  le plus élevé, est enregistré chez les plantes amendées par le purin 

(T2) 

          Au vu des résultats que nous avons obtenus, nous pouvons conclure que le traitement 

(T2) a donné les meilleurs fruits (nombre et poids). 

         En perspective, nous proposons:  

 Entreprendre de nouvelles investigations pour une meilleure contribution à 

l'amélioration de la production de courgette. 
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 Évaluer les effets phytosanitaires des fertilisants organiques sur les ravageurs et 

maladies de la courgette;  

 Poursuivre les études pour voir la rentabilité économiques de l'usage de ces fertilisants 

pour le producteur;  

 Étudier l'impact environnemental de l'usage de ces fertilisants organiques; analyser la 

composition minérale des fruits de courgette. 
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 حثبٍظ الاخٓبد انًهحً بًثبطبث انًُٕ                              سشب ػهى َببث انقًح

ص91انُبيً ححج انظشٔف انًهحٍت يزكشة يبعخش فً بٍٕنٕخٍب ٔ فضٌٕنٕخٍب انُببث خبيؼت قغُطٍُت   

 

  .2019٬بوكي ي و حوري ح

  طشق انشي َٕٔع الاعًذة  فً ًَٕ ٔاَخبج َببث انبطبطبحأثٍشانًغبًْت فً دساعت 

يزكشة يبعخش فً انؼهٕو انضساػٍت حخظض اَخبج َببحً خبيؼت انشٍٓذ حًت نخضش . طُف عبَٕخب بًُطقت ٔادي عٕف

ص  71. انٕادي   

يطبؼت .انًٕعٕػت انُببحٍت نًُطقت عٕف ٬ انُببحبث انظحشأٌت انشبئؼت فً يُطقت انؼشق انششقً انكبٍش - ٬2007 .حلیس ي

  ص248. انٕادي.انٕنٍذ 
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Résumé 

La présente étude a pour objectif de comparer la qualité fertilisante de fumier de volailles sous trois formes (fumier de 

volailles seul (T1), du purin (T2) et de fumier de volailles + résidus de culture)  appliqués sur la courgette Cucurbita pepo 

dans la zone agricole Araire de la commune d'El-Bayada. Les paramètres évalués sont les paramètres végétatifs et de 

production de ces courgettes. 

L’essai a été réalisé dans une serre de 35 m2 divisée en 3 parties égales de manière verticale (T1, T2, T3) en deux répétitions 

pour chaque traitement. Les données sont collectées sur le cycle végétatif de culture. Les traitements ont été comparés 

suivants les paramètres végétatifs et de production: hauteur de tiges, nombre de feuilles, largueur de feuilles, nombre de 

feuilles, poids et nombre des fruits.   

Des analyses physico-chimiques du sol et d’eau d’irrigation ont été effectuées, les résultats montrent que le pH des 

échantillons de sols  et d’eau de puits analysés est basique de 8.02+0.51 et de 8.11 respectivement. Les valeurs de la 

conductivité électrique montrent que le sol  et d’eau d’irrigation sont moyennement salins avec des valeurs de 1.03 ds/m, 

259 µs/cm respectivement. Les résultats des analyses des paramètres végétatifs montrent que; la hauteur moyenne des 

plantes statiquement non diffèrent entre les différents types de traitement appliqués. Le nombre et largeur de feuilles les plus 

élevé ont été enregistrés pour le T3. Egalement, le nombre de fleurs le plus élevé a été enregistré pour le T3 suivie par le 

purin (T2).Néanmoins, le poids et le nombre de fruit les plus hauts ont été observés pour le T2.Cette étude montre que le 

purin (T2) donne un nombre de fruits important, restaure une bonne fertilité du sol et permet d’accroître la productivité de la 

culture de courgette. 

Mots-clés : courgette, fumier de volailles, purin, résidus de culture, traitement, paramètres végétatifs. 

 

Abstract 

The objective of this study is to compare the fertilizing quality of poultry manure in three forms (poultry manure alone (T1), 

liquid manure (T2) and poultry manure + crop residues) applied to the zucchini Cucurbita pepo in the Agricultural area of the 

municipality of El-Bayada. The parameters evaluated are the vegetative and production parameters of these zucchini. 

The test was carried out in a 35 m2 greenhouse divided into 3 equal parts vertically (T1, T2, T3) in two replicates for each 

treatment. Data is collected on the vegetative cycle of crops. The treatments were compared according to the vegetative and 

production parameters: height of stems, number of leaves, width of leaves, number of leaves, weight and number of fruits. 

Physico-chemical analyzes of the soil and irrigation water were carried out, the results show that the pH of the soil and well 

water samples analyzed is basic of 8.02 + 0.51 and 8.11 respectively. The electrical conductivity values show that the soil and 

irrigation water are moderately saline with values of 1.03 ds / m, 259 µs / cm respectively. The results of the analyzes of the 

vegetative parameters show that; the average height of the plants statically does not differ between the different types of 

treatment applied. The highest number and width of sheets were recorded for T3. Also, the highest number of flowers was 

recorded for T3 followed by liquid manure (T2). However, the highest fruit weight and number were observed for T2. This 

study shows that liquid manure (T2) gives a large number of fruits; restores good soil fertility and increases the productivity 

of zucchini cultivation. 

Keywords: zucchini, poultry manure, liquid manure, crop residues, treatment, vegetative parameters. 

. 

 

 الولخص

 + انذٔاخٍ ٔسٔدT2) ) انغبئم انغًبد٬ T1) )ٔحذِ  انذٔاخٍ سٔد) أشكبل بثلاثت انذٔاخٍ سٔد حغًٍذ خٕدة يقبسَت ْٕ انذساعت ْزِ يٍ انٓذف

 ًْ حقًٍٍٓب حى انخً انًخغٍشاث. انبٍبضت نبهذٌت انضساػٍت فً انًُطقت. Cucurbita pepo انكٕعت انقشع َببث ػهى انًطبقت( T3) )انًحبطٍم يخهفبث

. انكٕعت نٓزِ ٔالإَخبخٍت انخضشٌت انؼٕايم

 خًغ ٌخى. يؼبيهت نكم َغخخٍٍ ػم ػهى( ٬T3 ٬T2 T1) سأعٍبً  يخغبٌٔت أخضاء 3 إنى يقغًت يشبؼًب يخشًا 35 يغبحخٓب حبهغ دفٍئت فً الاخخببس إخشاء حى

 ػشع ٬ الأٔساق ػذد ٬ انغٍقبٌ اسحفبع: ٔالإَخبخٍت انخضشٌت نهًؼبٌٍش ٔفقبً انًؼبيلاث يقبسَت حًج. نهًحبطٍم انخضشٌت انذٔسة ػٍ انبٍبَبث

 انٍٓذسٔخًٍُ الأط أٌ انُخبئح ٔأظٓشث ٬ انشي ٔيٍبِ نهخشبت ٔانكًٍٍبئٍت انفٍضٌبئٍت انخحهٍلاث إخشاء حى .انثًبس ٔػذد انٕصٌ ٬ الأٔساق ػذد ٬ الأٔساق

 انشي ٔيٍبِ انخشبت أٌ انكٓشببئً انخٕطٍم قٍى أظٓشث. انخٕانً ػهى 8.11 ٔ 0.51 + 8.02 ْٕ قبػذي ححهٍهٓب حى انخً اَببس ٔيٍبِ انخشبت نؼٍُبث

 يخٕعظ ٌخخهف لا اَّ:انخضشٌت انًقبٌٍظ ححهٍلاث َخبئح حظٓش. انخٕانً ػهى عى / يٍكشٔعًٍُض 259 ٬ يخش / دٌغٍغًٍُض 1.03 بقٍى انًهٕحت يؼخذنت

 يٍ ػذد أػهى نٕحع كًب. T3 فً نلأٔساق ٔػشع ػذد أػهى حغدٍم كًب حى. انًطبقت انًخخهفت انًؼبيلاث إَٔاع بٍٍ احظبئٍب انُببحبث اسحفبع عٍقبٌ

 كبٍشًا ػذدًا ٌؼطً انغبئم انغًبد أٌ انذساعت ْزِ ٔأظٓشث T2٬ فً نهفبكٓت ٔصٌ ٔػذد أػهى نٕحع رنك ٔيغ ٬(T2) انغبئم انغًبد ٌهٍّ T3 فً الأصْبس

. انكٕعت صساػت إَخبخٍت يٍ ٌٔضٌذ انخشبت انخظٕبت اندٍذة ٌٔؼٍذ انفبكٓت٬ يٍ

  .انُببحٍت انًقبٌٍظ ٬ انًؼبندت ٬ انًحبطٍم يخهفبث ٬ انغبئم انغًبد ٬ انذٔاخٍ سٔد ٬ انكٕعت :الوفتاحیت الكلواث

 


